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� “Il n’y aura pas d’année blanche” assure le ministre de l’Éducation

S elon les nouvelles données du
Stockholm International Peace
Research Institute (SIPRI), le total

des dépenses militaires mondiales
s’élevaient à 1 917 milliards de dollars en
2019, en hausse de 3,6 % par rapport à
2018, soit la plus forte augmentation
annuelle des dépenses depuis 2010. 
Les cinq États qui dépensent le plus et qui
concentrent 62 % des dépenses sont les
États-Unis, la Chine, l’Inde, la Russie et
l’Arabie saoudite. 
Les dépenses militaires des États-Unis ont
augmenté de 5,3 % pour atteindre un total
de 732 milliards de dollars en 2019 et
représentent 38 % des dépenses militaires
mondiales.  "L’augmentation récente des
dépenses militaires américaines est large-
ment basée sur la perception d’un retour à
la rivalité entre les grandes puissances",
souligne Pieter D. Wezeman, chercheur
principal au Sipri. 
En 2019, la Chine et l’Inde étaient respec-
tivement les deuxième et troisième États
qui dépensent le plus au monde pour leurs
forces armées et activités militaires. 
Les dépenses de la Chine ont atteint 261
milliards de dollars en 2019, soit une aug-
mentation de 5,1 % par rapport à 2018 ;
tandis que celles de l’Inde ont augmenté de
6,8 % pour atteindre 71,1 milliards de dol-
lars. 
Toujours dans la région, le Japon
(47,6 milliards de dollars) et la Corée du
Sud (43,9 milliards de dollars) ont dépensé

le plus pour leurs forces armées. Les
dépenses militaires dans la région ont aug-
menté chaque année depuis au moins
1989. La Russie, quatrième État dépensant
le plus au monde, a augmenté ses dépenses
militaires de 4,5 % pour atteindre 65,1
milliards de dollars. "À 3,9 % de son PIB,
le fardeau des dépenses militaires de la
Russie était parmi les plus élevés
d’Europe en 2019", précise Alexandra
Kuimova, chercheuse au Sipri. 
La surprise est venue d’Arabie saoudite
qui, malgré ses opérations militaires au
Yémen et les tensions avec l’Iran, a dimi-
nué ses dépenses militaires de 16 %, à

61,9 milliards de dollars. Le total des
dépenses militaires combinées des 11 pays
du Moyen-Orient, "pour lesquels les don-
nées sont disponible, a diminué de 7,5 %
pour s’élever à 147 milliards de dollars en
2019".

2.2 % du PIB mondial, 
249 dollars par personne 

En Europe, les dépenses militaires de
l’Allemagne ont augmenté de 10 %, pour
atteindre 49,3 milliards de dollars. Il s’agit
de la plus forte augmentation des dépenses
du Top 15 des États qui dépensent le plus
pour leurs forces armées et activités mili-

taires en 2019. 
"L’augmentation des dépenses militaires
allemandes s’explique en partie par la per-
ception d’une menace croissante de la
Russie, partagée par de nombreux États
membres de l’Organisation du Traité de
l’Atlantique Nord (Otan)", explique Diego
Lopes da Silva, chercheur au Sipri. Dans
le même temps, cependant, les dépenses
militaires de la France et du Royaume-Uni
sont restées relativement stables.
En Afrique, les dépenses militaires combi-
nées des États ont augmenté de 1,5 % pour
atteindre environ 41,2 milliards de dollars
en 2019. C’est la première augmentation
des dépenses de la région depuis cinq ans.
Les conflits armés sont l’une des princi-
pales raisons de la nature volatile des
dépenses militaires en Afrique subsaha-
rienne. Par exemple, dans la région du
Sahel et du Lac Tchad, où plusieurs
conflits armés sont en cours, les dépenses
militaires en 2019 ont augmenté au
Burkina Faso (22 %), au Cameroun (1,4
%) et au Mali (3,6 %).
Enfin, concernant le fardeau moyen des
dépenses militaires, il était en 2019 de 1,4
% du PIB pour les pays des Amériques,
1,6 % pour l’Afrique, 1,7 % pour l’Asie
Océanie et pour l’Europe, et 4,5 % pour le
Moyen-Orient (pour les pays dont les don-
nées sont disponibles). Ces dépenses
représentaient 2,2 % du PIB mondial, ce
qui équivaut à environ 249 dollars par per-
sonne.
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DÉPENSES MILITAIRES MONDIALES

FORTE HAUSSE EN 2019

FÉDÉRATION INTERNATIONALE DE FOOTBALL

VERS L’AUTORISATION TEMPORAIRE
DE 5 REMPLACEMENTS PAR MATCH

JOUEURS AFRICAINS LES PLUS INFLUENTS SUR LA TOILE 
Mahrez dans le Top 5 

L'international algérien Riyad Mahrez a occupé la 5e place au classement des joueurs africains
les plus populaires sur les réseaux sociaux durant le mois d’avril.  En comptabilisant 5,1 mil-
lions de "J'aime" sur Instagram, 2,1 millions sur Twitter et 1,8 million sur Facebook ,  Riyad
Mahrez (Manchester City) figure dans le Top 5 des stars africaines les plus influents sur la
toile, comme ils le sont sur les rectangles verts.  La première position du sondage est reve-
nue à l’Égyptien Mohamed Salah (Liverpool), avec 12,5 millions de "J'aime" sur Facebook ,
11,9 millions d’abonnés sur Twitter et 37,9 millions sur Instagram.   Avec son total de 62,3
millions de fans, Salah trône en tête, devant l'Ivoirien Didier Drogba (19,4 millions), et
l'ex-capitaine des Lions indomptables du Cameroun, Samuel Eto'o (15,1 millions). 
La 4e position est occupée par le buteur d’Arsenal et des Panthères du Gabon, Pierre-Emerick
Aubameyang avec 11,7 millions d'abonnés (9,4 millions sur Instagram,  1,4 million sur
Twitter et 992.000 sur Facebook ).

La Fédération internationale de football
(Fifa) entend proposer un changement de
la loi du jeu pour passer à cinq remplace-
ments par match au lieu de trois, lorsque
le contrôle de la pandémie de coronavirus
permettra la reprise des compétitions, rap-
portent lundi des médias. Cette mesure à
court terme serait prise afin de limiter les
risques de blessures après une longue
interruption de tout exercice physique,
croient savoir le journal anglais the sun et
Sky sports, relayés par plusieurs médias.
Au repos forcé depuis plus de six
semaines, les joueurs risquent d'être sou-
mis à un programme chargé lors de leur
retour sur le terrain après une relative
courte période de préparation, fait observer

la même source.  La proposition de la Fifa
doit être approuvée par l'IFAB,
l'International Football Association Board,
gardien du respect les lois (règles) du foot-
ball, et ensuite par les Ligues pour qu'elles
acceptent ce changement de règlement en
cours de compétition.  Les règlements
actuels de la Fifa prévoient un maximum
de trois remplaçants dans un match de
compétition de 90 minutes.  Si la propo-
sition de la Fifa devait être adoptée, préci-
sent des médias, les équipes ne dispose-
raient toutefois que de trois moments pour
effectuer leurs remplacements (pour éviter
de rallonger les rencontres en multipliant
les arrêts pour effectuer les changements de
joueurs)

BILAN DU COVID-19 EN ALGÉRIE
7 nouveaux décès, plus

de 6.000 personnes traitées
L’Algérie a enregistré 7 nouveaux décès du Covid-19 ces dernières 24 heures, portant
à 432 le nombre de morts dans le pays depuis le début de la pandémie, a annoncé  hier
le porte-parole du comité scientifique en charge de la gestion de l’épidémie le profes-
seur Djamel Fourar. Le nombre de contaminations a augmenté de 135 cas pour attein-
dre 3.517 cas confirmés répartis sur 47 wilayas, selon la même source. 
Le nombre de guérisons a augmenté de 50 pour atteindre 1.558, selon le Pr Fourar, qui
précise que 6.147 personnes sont traitées à la chloroquine, dont 2.410 cas confirmés et
3.764 cas suspects.
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LLAA  SSEELLEECCTTIIOONN
DDUU  MMIIDDII  LLIIBBRREE

Du début du XVIIIe siècle à nos jours, plus de
trois siècles de l'histoire du monde ouvrier euro-
péen. Dès le début du XVIIIe siècle, en Grande-
Bretagne, une nouvelle économie «industrielle et
commerciale», portée par le textile, chasse des
campagnes les petits paysans et les tisserands
indépendants. Pour survivre, ils doivent désor-
mais travailler contre salaire dans des fabriques
(factories) qui rassemblent plusieurs milliers
d'ouvriers. C'est la naissance de la classe ouvrière
anglaise. Avec la révolution industrielle de la fin
du XVIIIe siècle, ils subissent un dressage plus
violent encore, sous la loi de machines qui rédui-
sent l'ouvrier à un simple rouage

21h00

HHIISSTTOOIIRREESS  
DD''UUNNEE  NNAATTIIOONN

LLEE  TTEEMMPPSS  DDEESS
OOUUVVRRIIEERRSS

Ces pères, ce sont ceux qui font entrer la France dans
la modernité à la faveur du boom économique des
Trente Glorieuses, ces nouveaux arrivants qui permet-
tent à ceux arrivés avant eux de grimper un peu dans
l'échelle sociale. Mais ce qui pourrait ressembler à la
répétition des cycles précédents (1880 ou 1920), quand
la France est allée chercher à l'extérieur les forces
vives dont elle avait besoin pour se reconstruire, va
prendre un tour différent à la faveur de la décolonisa-
tion et surtout de la guerre d'Algérie. Les travailleurs
algériens vont devenir les ennemis de l'intérieur et
catalyser pour longtemps les rancoeurs des nostal-
giques de la domination par la race

21h00

CCAAUUCCHHEEMMAARR  
EENN  CCUUIISSIINNEE

Il y a vingt-cinq ans, Christian a repris un éta-
blissement avec sa femme Joëlle et son neveu
Christophe. Après des années de dur labeur,
aujourd'hui l'affaire périclite. Christian a beau tra-
vailler jour et nuit à s'en user la santé, les clients
ne viennent plus. Depuis cinq mois, Christian ne
peut plus payer son neveu. Il est démoralisé et a
peur de finir à la rue. C'est donc un nouveau défi
pour Philippe Etchebest dans ce restaurant tenu
par la même personne depuis vingt-cinq ans.
Autant d'années de mauvaises habitudes et
d'erreurs que Christian n'a jamais voulu admettre.
Or, si Christian continue à se voiler la face, le
chef ne pourra rien pour sauver son restaurant

21h00

HHAARRRRYY  PPOOTTTTEERR  
EETT  LLEE  PPRRIISSOONNNNIIEERR

DD''AAZZKKAABBAANN

Harry Potter entame maintenant sa troisième
année à Poudlard mais craint que le ministre de
la Magie ne lui reproche son «écart de conduite»
! Mais ce dernier reste indulgent. Et pour cause,
le redoutable sorcier Sirius Black s'est échappé de
la prison d'Azkaban. Dumbledore, le directeur de
Poudlard, met en garde ses élèves. Black aurait
livré les parents d'Harry à leur assassin,
Valdemort, et chercherait maintenant à tuer le
jeune orphelin... Harry et ses compagnons retrou-
vent le professeur Lupin, qui leur enseigne l'art de
combattre les forces du Mal, et leur ami le géant
Hagrid. Ensemble, ils vont tenter de contrer Black

21h00

TTAANNDDEEMM

Sur un chantier de fouilles archéologiques, le
corps de Marion Duval, une étudiante, est retrouvé
dans une chambre funéraire hermétiquement scel-
lée. Les enquêteurs se retrouvent confrontés à un
véritable mystère de chambre close

21h00

FFÉÉLLIINNSS

La savane africaine est le territoire du roi des ani-
maux. Le lion est le plus fort des félins, mais aussi le
seul à vivre en société. Les femelles sont la clé de
voûte de l'unité de la troupe, que des mâles rejoi-
gnent temporairement. La coopération entre
femelles permet de chasser de gros gibiers et de veil-
ler sur les petits. Mais la plupart des félins sont des
combattants solitaires. Ainsi, le plus petit d'entre
eux, le chat rubigineux des forêts du Sri Lanka,
même s'il tient dans la paume d'une main, n'en est
pas moins un prédateur redoutable. Les sommets de
l'Himalaya abritent le plus altier et le plus solitaire
des félins, le léopard des neiges, très difficile à sur-
prendre

21h00

LLEESS  IINNCCOONNNNUUSS  ::  
LLAA  TTOOTTAALLEE  !!

Ce divertissement propose aux téléspectateurs nostal-
giques de revoir les sketches et les parodies des émis-
sions télévisées du célèbre trio d'humoristes composé de
Pascal Légitimus, Bernard Campan et Didier Bourdon.
L'occasion de de revoir «Tour nez ménages», «Les enva-
hisseurs», «Biouman», «Les Miséroïdes», «Les bran-
leurs», «Les chasseurs», «La secte», «Auteuil Neuilly
Passy», «C'est ton destin», «C'est toi que je t'aime»,
«Isabelle a les yeux bleus», «Télémagouille» ou encore
«La guerre mondiale dans le monde» et de se retrouver
en compagnie de Daniel Toscan Séplanté, Skippy le
grand gourou, Robert Chipotte, Ingrid, Momo et bien
d'autres

21h00

EESSPPRRIITTSS  CCRRIIMMIINNEELLSS  ::
UUNNIITTÉÉ  

SSAANNSS  FFRROONNTTIIÈÈRREESS

Une adolescente américaine fugue pour retrou-
ver son petit ami turc à Antalya, d'où elle dis-
paraît. Sur place, l'équipe de Garrett découvre
que la jeune fille a été dupée par quelqu'un se
faisant passer pour son ami, et qu'elle est sûre-
ment tombée dans les griffes de recruteurs ter-
roristes

21h00
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L’avant-projet de la LFC 2020
s’inscrit dans le cadre de la
mise en œuvre du programme
d’action du gouvernement et
des engagements pris par les
pouvoirs publics en matière
d’allègement et de
simplification des procédures
en vue d’améliorer le climat
des affaires.

PAR RACIM NIDAL

L’ avant-projet de la loi de finance
complémentaire (LFC) pour
l’année 2020 a été examiné

dimanche en réunion du gouvernement par

visio-conférence sous la présidence du
Premier ministre, Abdelaziz Djerad, a indi-
qué un communiqué des services du
Premier ministère. 
Le ministre des Finances, Abderrahmane
Raouya, a présenté un exposé sur les pro-
positions contenues dans l’avant-projet de
la LFC-2020, ainsi que les objectifs qui
sont attendus de chacune d’elles, a précisé
la même source. 
Le ministre a, également, "présenté les
impacts économiques et financiers résul-
tants de la crise sanitaire liée à la pandémie
du Covid-19 et de la situation du marché
international des hydrocarbures", souligne
le document. 
La même source a rappelé que cet avant-
projet de la LFC 2020, s’inscrit dans le
cadre de la mise en œuvre du programme
d’action du gouvernement et des engage-

ments pris par les pouvoirs publics en
matière d’allègement et de simplification
des procédures en vue d’améliorer le climat
des affaires, de relance de l’investissement,
de développement des start-ups et de lutte
contre le coronavirus, à travers
l’exemption, à titre temporaire, de taxe sur
la valeur ajoutée et des droits de douane,
les produits pharmaceutiques et les dispo-
sitifs et équipements médicaux, utilisés
dans la riposte à la pandémie du Covid-19. 
Des mesures sont également prévues au
titre du renforcement du pouvoir d’achat
des ménages à travers la reconduction de
l’abattement de 50 % en matière d’IRG et
d’IBS, au profit des revenus réalisés dans
les régions du sud.

R.  N.

PAR RANIA NAILI 

Des spécialistes ont mis en avant
l’importance pour les citoyens de faire
preuve de discipline et de respect des
mesures de prévention, étant une étape
cruciale dans la lutte contre la propagation
du Covid-19, pour la prochaine étape,
mettant l’accent sur la nécessité de prendre
des mesures organisationnelles au niveau
des établissements traitant avec les
citoyens, et ce suite à l’allégement des
mesures de confinement dans le pays. 
Pour l'enseignant en sociologie politique,
Noureddine Bekkis, le "citoyen algérien
doit changer ses habitudes par mesure
conservatoire et réguler ses rapports
sociaux pour s'adapter aux contraintes du
Covid-19, ce qui est appelé immunité col-
lective", mettant en avant l’importance de
"la discipline des citoyens et de leur res-
pect des mesures préventives, étant une
étape décisive pour endiguer la propaga-
tion du virus, avec nécessité de prendre des
mesures organisationnelles au niveau des
établissements traitant avec les citoyens".
"L'attitude des citoyens envers le confine-
ment se décline en deux catégories. La pre-
mière s’y est sérieusement conformée,
consciente de la nature même des risques,

tout en étant confortée de ses moyens suf-
fisants, tandis que la deuxième catégorie,
non pas forcément insouciante, mais ne
disposant pas de la capacité à observer le
confinement, pour des raisons matérielles
ou sociales", a expliqué M. Bekkis dans
une déclaration à l'APS . 
Le même spécialiste insiste sur "la néces-
sité de réaménager l’aspect organisationnel
des institutions de l’État, par la prise de
mesures organisationnelles au niveau des
établissements traitant avec les citoyens,
avec pour objectifs, les inciter au respect
des conditions de prévention, tout en adop-
tant, via les médias, un discours de sensi-
bilisation sur l’importance de la distancia-
tion sociale, ne pas se serrer la main et
autres habitudes prévalant dans la société
algérienne". 
Pour ce qui est du déconfinement progres-
sif, M. Bekkis met en garde contre "le dan-
ger qui persiste", néanmoins, a-t-il ajouté,
"la pression sur le citoyen et sa sensibili-
sation sur la nécessité de la prévention,
peuvent permettre une reprise dans certains
domaines importants, tels la scolarité
notamment pour les classes terminales,
avec possibilité de report conjoncturel
d’autres activités de moindre importance,
comme les rencontres sportives, jusqu’à ce

que la pandémie s’estompe". 
Pour la professeur de psychologie sociale
Farida Guemaz, "le citoyen est le seul à
même d’enrayer la progression du virus en
respectant les consignes de prévention".
"Grâce à la discipline du peuple chinois
qui a respecté les instructions de son gou-
vernement, l’épidémie a été largement
endiguée en Chine", a-t-elle souligné,
appelant à s’inspirer de cet exemple. 
"Il est nécessaire d’inculquer aux citoyens
les bons réflexes à adopter en matière de
prévention en toute circonstance et pas
seulement face au coronavirus", a insisté
Mme Guemaz, estimant que "les médias
qui s’adressent à toutes les franges de la
société mais aussi les réseaux sociaux ont
un rôle à jouer en la matière en faisant
prendre conscience aux citoyens des dan-
gers auxquels ils s’exposent s’ils ne res-
pectent pas les consignes de prévention et
en les incitant à la responsabilité indivi-
duelle, qui est indispensable pour protéger
la société contre tous les dangers". 
Selon la même spécialiste, "les cas de
contamination et de décès qui seront enre-
gistrés les prochains jours renseigneront
sur le niveau de suivi par les citoyens des
consignes préconisées par le gouverne-
ment lors de l’assouplissement des

horaires de confinement sur le territoire
national", appelant tout un chacun à "la
discipline pour éviter une nouvelle vague
d'épidémie aux conséquences désas-
treuses". 
Pour rappel, le Premier ministre,
Abdelaziz Djerad, a signé récemment un
décret exécutif portant assouplissement
des horaires de confinement sur le terri-
toire national, à compter du 1er jour du
mois de Ramadhan. 
Il s’agit de l’aménagement des horaires de
confinement pour les 9 wilayas soumises
au confinement partiel à partir de 15h, où
le confinement est désormais en vigueur
de 17h à 7h, et de la levée de la mesure de
confinement total dans la wilaya de Blida,
qui est désormais soumise au régime de
confinement partiel de 14h à 07h. 
Le Premier ministre a également adressé
samedi une instruction aux départements
ministériels concernés ainsi qu’aux walis
de la République pour l’élargissement des
secteurs d’activité et l’ouverture des com-
merces afin de réduire l’impact écono-
mique et social de la crise sanitaire induite
par l’épidémie de Covid-19.

R.  N.

RÉUNION PAR VISIO-CONFÉRENCE DU GOUVERNEMENT

L’avant-projet de la LFC 2020 
au menu

LUTTE CONTRE LE CORONAVIRUS

Appel au respect des mesures de prévention

BENBOUZID SUR
 LE CORONAVIRUS :

"Nous sommes
dans une 

situation stable"
"Nous sommes dans une situation sta-
ble", a affirmé hier le ministre de la
Santé, de la Population et de la
Réforme hospitalière, Abderrahmane
Benbouzid, lors d’une visite à wilaya
de Béchar. Cependant, il a averti contre
un relâchement : "Il ne faut pas baisser
la garde", a-t-il soutenu. 
Le ministre a indiqué que les autorités
ont demandé à "la population de pren-
dre conscience de cette pandémie qui
touche même les pays les plus déve-
loppés économiquement", affirmant
que "de gros efforts ont été faits pour
sensibiliser les citoyens et nous les
invitons à faire preuve de prudence".
Abordant la situation sanitaire de la
wilaya de Blida, le ministre a souligné
que Blida "est une ville martyre", qui
est toujours dans un état de confine-
ment, mais la ville n’a enregistré hier
aucun nouveau cas d’infection au coro-
navirus, précise le ministre de la
Santé.  M. Benbouzid a indiqué que les
autorités l’appelaient quotidiennement
après la publication des résultats pour
vérifier la situation qui prévaut dans
les wilayas ayant connu de nombreux
cas, précisant que "nous leur expli-
quons qu’il s’agit d’un cumul et non
d’un foyer et nous avons essayé de don-
ner des explications." Par ailleurs, le
ministre a souligné que les cas de gué-
rison du coronavirus ne peuvent être
confirmés qu’après les résultats de
l’enquête épidémiologique.  Pour rap-
pel, le ministre a affirmé le 17 avril
dernier, que la situation épidémiolo-
gique en Algérie était stable et sous
contrôle, grâce aux efforts de tous et
aux mesures prises à l’instar de
l’importation des moyens nécessaires,
kits de dépistage et masques chirurgi-
caux.

R.  N.  
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FOOTBALL, CHAMPIONNAT DE LIGUE 1

La JSK misera sur ses jeunes
La JS Kabylie compte revenir
à son projet sportif initial, basé
essentiellement sur les jeunes
de cru, à l’occasion de la
prochaine saison
footballistique.

PAR MOURAD SALHI

L e président du club phare du
Djurdjura, Cherif Mellal, prépare
déjà la saison prochaine. Cherif

Mellal a tracé la feuille de route et
confirme que son club misera, désor-
mais, sur les jeunes talents de la
région. Autrement dit, il ne compte
pas faire de folies lors du prochain
mercato estival qui ouvrira ses portes
dans les prochains jours.
"Nous n’allons pas recruter lors du
prochain mercato. Nous sommes sur
un projet qui est basé sur la politique
de formation. Donc, dans l’avenir,
nous sommes appelés à donner la
chance à nos jeunes du cru", a indiqué
Mellal.
Ce dernier s’est dit étonné
d’apprendre par le biais de la presse
que son équipe s’intéresse à certains
joueurs en ce moment de crise. "Je
suis étonné que certains annoncent
des contacts avec des joueurs. Ce qui
est complètement faux. Au risque de
me répéter, nous n’avons contacté
aucun joueur. Je dirai même que c’est
indécent de parler de recrutement
dans ces conditions. On aura le temps
d’y penser", a-t-il indiqué.
Même si c’est encore tôt de parler de
la saison prochaine et du mercato esti-
val, vu la situation sanitaire du pays,
due à la pandémie de coronavirus, le
président Mellal et ses proches colla-

borateurs ont tranché déjà dans cette
question. L’actuelle direction en colla-
boration avec l’entraîneur en chef, le
Tunisien Yamen Zelfani, veut aussi
garder l’ossature du club. La direction
de la JS Kabylie a annoncé, dans un
communiqué publié sur Facebook,
qu’elle avait formulé une offre de pro-
longation au capitaine des Jaune et
Vert, Nabil Saâdou, au mois de janvier
dernier ainsi qu’à d’autres joueurs
cadres.
Les dirigeants ont apporté cette préci-
sion afin de mettre fin aux rumeurs
dans ce dossier. Ils veulent que cer-
tains éléments de qualité, dont Nabil
Saaâdou, prolongent l’aventure avec
le club phare du Djurdjura. La direc-
tion a indiqué aussi que ce joueur et
autres ont décidé de reporter leur déci-
sion jusqu’à la fin de saison, en raison
de la situation sanitaire du pays. Le
défenseur kabyle de 30 ans, rappe-
lons-le, est en train de suivre un pro-
gramme de rééducation après avoir été
opéré du genou suite à une grosse
blessure. Dans un autre registre,

l’actuelle direction compte maintenir
l’actuel staff technique emmené par le
technicien tunisien Yamen Zelfani. Ce
dernier semble donner satisfaction aux
responsables de cette formation phare
du Djurdjura.
S’agissant de la reprise de la compéti-
tion, Chérif Mellal dit mettre le volet
sportif entre parenthèses pour se
consacrer pleinement à l’action de
solidarité avec le peuple algérien dans
ces conditions difficiles.
"Franchement, pour le moment, on ne
pense pas à la reprise de la compéti-
tion. L’urgence est de dépasser cette
pandémie qui menace des milliers de
vies humaines. Par la suite, on aura le
temps de réfléchir à la meilleure for-
mule pour finir la saison si cela est
nécessaire", a-t-il dit.
Avant l’arrêt forcé du Championnat, la
JSK occupait la quatrième place avec
36 points. Les responsables du sport
en Algérie sont attendus aujourd’hui
pour annoncer le prolongement ou pas
du confinement.

M. S.

MERCATO
Benlamri pourrait
rejoindre Belaïli

à Al Ahli
En conflit avec ses dirigeants
depuis plusieurs semaines, le futur
de Benlamri devrait être loin de
son club actuel Al Shabab lors de
la prochaine saison.
Selon le média saoudien Al Bilad
dans son édition du jour,
l'entraîneur d'Al Ahli a demandé à
ses dirigeants de profiter des pro-
blèmes de l'international algérien
avec son club afin de le faire
signer pour renforcer le secteur
défensif de l'équipe en vue de la
saison prochaine.
L'international algérien pourrait
trouver son coéquipier en sélec-
tion Youcef Belaïli à Al Ahli en
cas d'officialisation de son trans-
fert lors du prochain mercato.

ÉQUIPE NATIONALE
Belbey évoque le

choix de Bennacer
pour l'Algérie

L’ancien international algérien
Omar Belbey (21 sélections) a
révélé au micro de l'émission 100
Filtre les coulisses du choix de
sélection du milieu de terrain du
Milan AC.
Ismaël Bennacer avait décidé de
jouer pour la sélection algérienne
en 2016, alors qu’il avait la possi-
bilité d’évoluer sous les couleurs
du Maroc, dont il a la nationalité
par son père. Convoqué régulière-
ment au sein de l’équipe de
France en jeune, ce dernier avait
aussi la possibilité d'évoluer sous
le maillot bleu.
"Quand Ismaël a signé en Algérie,
il y a un mail qui est parti de ma
part auprès du gars qui
s’occupait à l’époque de la sélec-
tion. Je lui ai signifié qu’il avait
trois possibilités : la France, le
Maroc ou l’Algérie", a indiqué
l’ancien du Montpellier HSC.
Belbey est par la suite revenu sur
les discussions ayant eues lieu
entre le joueur et la Fédération
marocaine, en ajoutant : "Quand
j'ai récemment appelé Nasser
Larguet (Ndlr : DTN du Maroc à
cette époque), il m'a indiqué qu'il
était monté à Londres (Bennacer
évoluait à Arsenal à ce moment-
là, Ndlr). Il l’avait appelé pour
jouer avec les Espoirs. L’Algérie
voulait le prendre pour jouer avec
les A, et c’est ce qui a été décisif
dans son choix."
Un choix qui a amené à la pre-
mière titularisation de Bennacer
en octobre 2016 face au Lesotho,
et qui par ses 22 sélections sous le
maillot des Verts fait de lui un des
plus grands espoirs du football
algérien. Un talent récompensé
lors de la dernière Can par le titre
de meilleur joueur de la compéti-
tion.

SPORTS

Le président de la Fédération algé-
rienne de handball (FAHB), Habib
Labane, a relevé dimanche la diffi-
culté de boucler les différents
Championnats, dans le cas où la
reprise ne se fera pas d'ici à la fin du
mois de mai ou au début de juin, alors
que les compétitions sont suspendues
depuis mars en raison de l'épidémie du
nouveau coronavirus (Covid-19).
"Nous sommes dans l'attente de la
décision des autorités concernant un
éventuel déconfinement pour pouvoir
entrevoir les démarches à suivre
concernant la reprise des
Championnats. Si nous sommes appe-
lés à reprendre d'ici à la fin du mois de
mai ou au plus tard début juin, nous
pourrons terminer la saison en juillet,
mais avec un rectificatif sur la formule
de la compétition, car il nous sera
impossible de terminer la saison selon
le calendrier établi initialement", a
affirmé, à l'APS, le premier responsa-
ble de l'instance fédérale.
L'ensemble des compétitions et mani-
festations sportives, toutes disciplines
confondues, sont suspendues depuis le

16 mars dernier, jusqu’au 29 avril, en
raison de la propagation du Covid-19.
Interrogé sur l'éventualité de décréter
une saison blanche dans le cas où la
reprise ne se fera pas dans les délais
souhaités par la FAHB, Habib Labane
a laissé la porte ouverte à toutes les
hypothèses.
"Dans le cas où la reprise ne se dérou-
lera pas comme nous l'avons prévu,
nous serons obligés de provoquer une

assemblée générale extraordinaire
pour faire des propositions et prendre
des décisions. Je refuse que les
Championnats soient décalés au-delà
des dates que j'ai avancées, car cela
risque de perturber le calendrier de
l'équipe nationale, déjà tracé pour
l'année 2021, avec notamment le tour-
noi qualificatif aux JO prévu au mois
de mars en Allemagne", a-t-il conclu.

APS

HABIB LABANE, PRÉSIDENT DE LA FAHB :

"Terminer la saison sera très difficile"

La décision d’autoriser la
reprise d’un certain nombre
d’activités commerciales et
artisanales, annoncée par le
gouvernement samedi, est
"salutaire" pour cette
catégorie de professions, a
estimé Dr Mohamed Bekkat
Berkani.

PAR LAKHDARI BRAHIM

L e président du Conseil de l’ordre des
médecins et membre du Comité
scientifique de suivi de l’épidémie du

Covid-19, considère toutefois que la crise
sanitaire est "toujours patente et
d’actualité" dans notre pays.
Il s’agit, selon lui, de ne pas ajouter à une
crise sanitaire une crise économique, et
exhorte la population à faire preuve de
"discipline" et d’appliquer les recomman-
dations des autorités relatives aux mesures
de sécurité, comme le port du masque et la
distanciation sociale.
"Personne n’a une idée concernant le mode
d’emploi du déconfinement. C’est une spé-
cificité pour chaque pays, en fonction de la
maladie en elle-même, du nombre de cas et
leur localisation, et aussi en fonction de la
réaction de la population (…) le tout est de
faire en sorte de procéder au déconfinement
sans risquer d’avoir une nouvelle vague
qui sera probablement plus meurtrière que

la précédente", a affirmé, ce lundi, Dr
Berkani dans un entretien à la Chaîne 3 de
la Radio nationale.
Comment faire en sorte que le scénario
redouté de la deuxième vague ne se pro-
duise pas ? "La responsabilité maintenant
est à la fois individuelle et collective. Il
faut que les citoyens sachent définitive-
ment que la crise n’est pas encore derrière
nous, que la maladie n’est pas encore pas-
sée, que nous enregistrons tous les jours
des cas et malheureusement des décès.
Nous avons plus d’une trentaine de cas
sous réanimation", rappelle Dr Berkani,
soulignant que l’Algérie par la prise de
mesures "fondamentales" (fermeture des
écoles, universités, mosquées, vols
aériens, arrêt des transports publics, etc.),
a fait obstacle à la propagation de la mala-

die.
Tout en recommandant de ne surtout "pas
relâcher la pression sur la maladie", Dr
Berkani exhorte "nos compatriotes à
consentir quelques sacrifices pendant ce
mois de Ramadhan" et les invite à respec-
ter les mesures de distanciation sociale et
le port du masque est "particulièrement
recommandé".
Regrettant des comportements "irrespon-
sables de la part de certains citoyens qui ne
portent pas les masques de protection", Dr
Berkani considère cette attitude préjudicia-
ble dans la mesure où, dit-il, "la sécurité
du groupe passe par la responsabilité de
tout un chacun".
"Pour tourner la page de cette maladie, il
faut absolument faire preuve de discipline
et appliquer les recommandations des auto-

rités, insiste-t-il. Les Chinois se sont
astreints à un confinement de deux mois,
ce n’est pas cher payé que de faire un confi-
nement partiel nocturne, ce n’est pas trop
demandé".
Dr Berkani plaide pour un déconfinement
progressif en ciblant en premier les
wilayas qui n’ont pas enregistré de cas
depuis quelques jours. De plus, le déconfi-
nement doit "obéir à des objectifs écono-
miques" en premier lieu pour éviter au
pays de sombrer dans une crise écono-
mique, soutient-il.
Dr Berkani laisse entendre que la réouver-
ture des écoles n’est pas à l’ordre du jour
d’autant que les enfants sont des porteurs
sains et peuvent donc contaminer les
adultes et en particulier les personnes
âgées. Il propose que, pour plus de sécurité
pour les enfants, tout comme pour leur
entourage, de la repousser à la rentrée du
mois de septembre prochain.
Cependant, renchérit Dr Bekkat, "il faut
sauver" les examens de fin d’année "gages
de la continuité des études. Le débat sur le
retour à la normale de cette année scolaire
est dépassé", considère Berkani qui appelle
à préparer d’ores et déjà la rentrée de sep-
tembre.
Enfin, Bekkat Berkani estime que
l’épidémie du Covid-19 est une occasion
pour la refonte totale du système de santé
en Algérie. Pour lui, elle a montré que nos
hôpitaux "étaient dans un état déplorable".

L. B.

PAR CHAHINE ASTOUATI

Le ministre de l’Éducation nationale,
Mohamed Ouadjaout a affirmé, hier qu’il
n’y aurait pas d’année blanche pour l'année
scolaire 2019/2020, compte tenu du taux
d’avancement dans l’application des pro-
grammes enregistré jusqu'au 12 mars der-
nier, dans les trois paliers d’enseignement,
avant l’application des mesures de préven-
tion pour endiguer la propagation du
Covid-19.
"Il n’est pas possible de parler d'une année
blanche, compte tenu du taux
d’avancement dans l’application des pro-
grammes enregistré jusqu'au 12 mars der-
nier dans les trois paliers d’enseignement,
d’autant que le troisième trimestre compte
en tout 4 semaines au plus", a précisé le
ministre à l’ouverture d’une rencontre de

concertation avec les associations des
parents d’élèves sur l’organisation du reste
de l’année scolaire 2019/2020.
Qualifiant cette rencontre à huis-clos
d’importante, voire de prometteuse, vu la
proximité de ces associations des élèves et
l'intérêt qu’elles portent à leur égard, M.
Ouadjaout a rappelé qu’il avait adressé
récemment un message à la famille éduca-
tive dans lequel il a mis en avant
l’importance "d’agir de concert et de réflé-
chir ensemble avec les partenaires sociaux
sur les mesures envisageables pour le reste
de l’année scolaire en cours notamment en
ce qui concerne les examens".
Il a été question également de "s’enquérir
du taux d’avancement dans l'application
des programmes des trois cycles
d’enseignement en cas de prorogation des
mesures de confinement ou en cas

d’éventuelle reprise de l’enseignement".
Lors de cette rencontre, le ministre a pré-
senté "des propositions préliminaires pour
aboutir à une approche consensuelle qui
puisse garantir des solutions alternatives
en cas de prolongation de la suspension
des cours ou de leur reprise dans les éta-
blissements éducatifs après le déconfine-
ment".
Dans ce cadre, M. Ouadjaout a proposé la
possibilité de "réduire la durée du troisième
trimestre estimée par le ministère de
tutelle de trois à quatre semaines, ce qui
permettra de reprendre les cours et de pro-
céder à l’évaluation pédagogique, en adop-
tant le système d’ajustement de
l’apprentissage et de fixer la date limite au-
delà de laquelle il est impossible de repren-
dre les cours en cas de prorogation des
mesures de confinement".

Insistant sur l’impératif de poursuivre les
concertations avec tous les partenaires
sociaux pour prendre connaissance de
toutes les propositions relatives à cette
question inhérente à l'avenir scolaire de
l’élève, le ministre s’est dit convaincu que
"les concertations avec tous les partenaires
aboutiront à des propositions construc-
tives à même de satisfaire les élèves, les
parents ainsi que l’ensemble de la famille
éducative et de servir l’intérêt du pays", car
ce qui importe le plus,
a-t-il dit, c’est "la sécurité et la santé des
élèves, des enseignants et de tout le per-
sonnel du secteur".
Le ministre aura, mercredi, une rencontre
similaire avec les représentants des syndi-
cats du secteur.

C. A.

Le ministère du Commerce a fixé les
conditions à satisfaire pour la reprise de
certaines activités commerciales, dans le
cadre des mesures prises par le gouverne-
ment pour atténuer les effets de la crise
sanitaire sur les plans économique et
social. Pour les salons de coiffure, sept
conditions ont été fixées, dont l’utilisation
des masques pour le coiffeur et les clients,

la prise en charge de deux clients unique-
ment dans le salon, la prise de RDV par
téléphone, la fermeture des portes du local
pendant le travail, la désinfection du salon
et des outils de coiffure, selon la note
publiée par l’Apoce sur sa page Facebook.
Pour les taxis urbains, la désinfection et le
nettoyage quotidiens du véhicule, le
masque de protection obligatoire pour le

chauffeur et le client, la stérilisation avec
du javel de l’argent, la prise en charge de
deux clients uniquement. En outre, le
taxieur doit porter des vêtements longs et
protecteurs et doit nettoyer et désinfecter
toutes les surfaces qui pourraient être tou-
chées par le client, comme les poignées
internes et externes des portières, etc.
Pour les magasins de vêtements et de

chaussures, il est exigé de désinfecter les
chaussures des clients à l’entrée, d’utiliser
un thermomètre pour mesurer la tempéra-
ture des clients, le respect de la distancia-
tion sociale, les masques obligatoires pour
les vendeurs et les clients, et au maximum
trois clients dans chaque magasin.

R. N.
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REPRISE DES COURS

Dr Bekkat Berkani propose
de la repousser à septembre

LE MINISTRE DE L’ÉDUCATION RASSURE :

"Il n’y aura pas d’année blanche"

REPRISE DES ACTIVITÉS COMMERCIALES

Le ministère du Commerce fixe les conditions



MIDI LIBRE
N° 3982| Mardi 28 avril 2020 13MONDE

Une pandémie mondiale,
doublée d’une crise
économique : tout cela n’était
pas suffisant pour Jair
Bolsonaro.

E n effet depuis vendredi 24 avril,
avec la démission brutale du très
populaire ministre de la Justice,

Sergio Moro, le Brésil est également
plongé dans une grave crise politique,
aux conséquences potentiellement
explosives.
Tout a commencé jeudi. Dans l’après-
midi, le Président annonce son inten-
tion de remplacer le directeur de la
toute-puissante Police fédérale (PF),
équivalent du FBI américain, subor-
donné au ministère de la justice.
Problème : Mauricio Valeixo, chargé
du poste, est un proche parmi les
proches de Sergio Moro. Tous deux
issus du Parana (sud du pays), ils
menèrent ensemble de front

l’opération anticorruption "Lava
Jato", l’un comme magistrat et l’autre
comme chef de la police locale.
La nomination du directeur de la PF
est une prérogative présidentielle.
Qu’importe : Sergio Moro est le
ministre le plus populaire du gouver-
nement et il n’entend pas se la laisser
dicter. A la surprise générale, il pose
sa démission, mais sans parvenir à
faire plier Jair Bolsonaro, qui campe
sur sa décision. Toute la nuit, députés
et généraux tenteront de raccommoder
les deux hommes, sans succès.
Vendredi matin, le Journal officiel
publie le renvoi de Mauricio Valeixo.
A 11 heures pétantes, Sergio Moro
annonce son départ.
Face à la presse, déterminé, le désor-
mais ex-ministre de la justice et de la
sécurité publique lâche ses coups. Il
accuse le Président Bolsonaro
d’attenter à l’indépendance de la jus-
tice en souhaitant nommer à la tête de
la PF "un proche qu’il pourrait appe-
ler pour obtenir des informations" sur

les enquêtes en cours et en particulier
sur celles visant sa famille. "Il était
clair qu’il y aurait une ingérence poli-
tique dans la Police fédérale, qui
remettrait en cause ma crédibilité per-
sonnelle", conclu l’ancien "super
juge", soucieux de "protéger [s]a
réputation".
La contre-offensive viendra en fin
d’après-midi, brutale. Sergio Moro "se
préoccupe d’abord de lui-même et de
son ego, plutôt que du Brésil", lance
un Jair Bolsonaro outré lors d’un dis-
cours de cinquante minutes entouré
des membres de son gouvernement.
Alternant rictus et gorge nouée, ce
dernier a livré un discours pour le
moins confus, évoquant tour à tour la
situation politique du moment, mais
aussi les aventures amoureuses de son
dernier fils, Jair Renan, ou l’état de la
piscine du palais présidentiel.
Balayant les accusations de son ex-
ministre, le Président est longuement
revenu sur leur relation, à la manière
d’un amoureux déçu.

La police marocaine a ouvert une
enquête préliminaire pour "incitation
à la haine et à la discrimination"
après des fuites de données privées
visant la communauté LGBT).
Cette enquête a été déclenchée "par la
publication par un individu d'un
contenu numérique" portant "atteinte
aux systèmes de traitement automatisé
des données", a indiqué à l'AFP le
porte-parole de la DGSN, sans autre
précision.
Un collectif réunissant une vingtaine
d'associations de défense des droits
humains s'était élevé dimanche contre
une "campagne de diffamation" et
"d'intimidation" après la publication
sur les réseaux sociaux de données
personnelles récupérées sur des sites
de rencontres spécialisées.
Cette "chasse aux sorcières" a été lan-
cée par un compte Instagram géré par

une personne de nationalité marocaine
basée en Turquie, selon les militants
qui suivent le dossier.
Une centaine de noms, accompagnés
de photographies et parfois d'adresses
ou de numéros de téléphone, ont été
diffusés la semaine dernière sur les
réseaux sociaux après avoir été récu-
pérés sur différentes applications de
rencontres comme Grindr ou
PlanetRomeo, selon les informations
réunies par l'AFP auprès de plusieurs
militants. Depuis, certains ont reçu
des messages haineux, d'autres encore
ont été jetés à la rue par leur famille ou
ont subi des violences de leurs
proches ulcérés par leur orientation
sexuelle, selon les témoignages
recueillis par différentes associations.
La police est prête à "enregistrer et
traiter toutes les plaintes déposées par
les plaignants, conformément à la

législation en vigueur", a précisé le
porte-parole de la DGSN. La situation
est compliquée par le confinement
obligatoire en vigueur au Maroc
jusqu'au 20 mai pour lutter contre la
pandémie de nouveau coronavirus.
Sujet tabou, objet de condamnation
sociale, l'homosexualité est considé-
rée comme un crime au Maroc, le
code pénal marocain sanctionnant de
six mois à trois ans de prison "les
actes licencieux ou contre-nature avec
un individu du même sexe".
Un total de 170 personnes ont été
poursuivies en 2018 pour ce motif,
selon les chiffres officiels.
Les défenseurs des droits humains
demandent depuis plusieurs années
l'abrogation de cette loi, ainsi que des
articles sanctionnant les relations
sexuelles hors mariage et l'adultère.

Agences

BRÉSIL

La démission de Sergio Moro
fragilise le pouvoir

MAROC

Enquête sur des fuites de données

CORÉE DU NORD
Pékin a envoyé

des experts
médicaux auprès
de Kim Jong-un

La Chine a envoyé en Corée du Nord
une équipe composée notamment
d’experts médicaux afin de porter
conseil auprès de Kim Jong-un, a
appris Reuters de trois personnes au
fait de la situation, sans pouvoir déter-
miner dans l’immédiat ce que cela indi-
quait sur l’état de santé du dirigeant
nord-coréen.
Plusieurs médias américains et sud-
coréens ont rapporté mardi que Kim
Jong-un se trouvait dans un état grave
suite à une opération cardiovasculaire,
des informations mises en doute dans
les cercles officiels à Pékin et à Séoul.
Les médias nord-coréens sont restés
silencieux sur la question.
Donald Trump a déclaré jeudi croire
fausses les informations indiquant que
le numéro un nord-coréen était grave-
ment malade. Le Président américain
n’a pas dit s’il avait été en contact avec
des représentants à Pyongyang.
Une délégation menée par un haut
représentant du département de liaison
internationale du Parti communiste
chinois (PCC) a quitté Pékin pour la
Corée du Nord jeudi, ont dit deux des
sources. Le département est le princi-
pal organe chinois chargé des relations
avec le voisin nord-coréen.
Aucun commentaire n’a pu être obtenu
dans l’immédiat auprès du département
de liaison du PCC et du ministère chi-
nois des Affaires étrangères.
Une source en Corée du Sud a déclaré,
vendredi, que leurs renseignements
indiquaient que Kim Jong-un était en
vie et effectuerait bientôt une appari-
tion publique. Cette personne a fait
savoir qu’elle n’avait aucun commen-
taire sur l’état de santé actuel de Kim
ni sur une éventuelle implication de la
Chine.
D’après un représentant proche des ser-
vices du renseignement américains,
Kim est connu pour avoir des soucis
de santé mais rien ne permet de
conclure à l’heure actuelle qu’il est
gravement malade ou incapable de
réapparaître en public à l’avenir.
Interrogé jeudi par la chaîne de télévi-
sion Fox News après les déclarations
de Donald Trump, le secrétaire d’État
américain Mike Pompeo a indiqué
n’avoir aucune information à partager,
précisant que les États-Unis surveil-
laient la situation de près.
La Corée du Nord est l’un des pays les
plus isolés et secrets au monde. La
question de la santé de ses dirigeants
est considérée comme relative à la
sécurité nationale.
La presse officielle à Pyongyang a
communiqué pour la dernière fois sur
les déplacements de Kim Jong-un le
11 avril. Elle n’a pas fait état de sa pré-
sence aux cérémonies organisées le 15
avril pour l’anniversaire de son grand-
père Kim Il-sung, fondateur de la
République populaire démocratique de
Corée, ce qui a alimenté les spécula-
tions. Kim Jong-un, âgé de 36 ans,
avait déjà disparu par le passé des
comptes rendus de la presse officielle
nord-coréenne.

Agences
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La pandémie du coronavirus
pousse les sans-papiers
algériens en Espagne à faire
le voyage inverse pour rentrer
en Algérie.

PAR RAHIMA RAHMOUNI

C es derniers en situation irrégulière en
Espagne, ont dû payer 5.000 euros
pour embarquer dans des barques et

rentrer en Algérie, a rapporté le journal El
Pais dans son édition du 23 avril 2020.
La raison est la propagation du coronavi-
rus en Espagne, l’instauration par les
autorités du confinement total, causant le
ralentissement de l’activité économique, la
restriction des déplacements et l’arrêt de
travail. L’Espagne est le deuxième pays le
plus touché par le coronavirus dans le
monde après les États-Unis. Le dernier
bilan de la pandémie fait état de 226.629
contaminations et 23.190 morts.
Le journal espagnol a rappelé d’ailleurs
que trois embarcations transportant 12
migrants faisant le chemin inverse
(Espagne vers l’Algérie), ont été intercep-
tées au large des côtes oranaises.
L’information a été rapportée le 7 avril par
le journal arabophone El Bilad. Par
mesures préventives, ces Algériens ont été
placés en quarantaine pendant 14 jours
dans le cas où ces derniers seraient conta-
minés par le coronavirus.

D’autres Algériens sont également rentrés
clandestinement depuis l’Italie, note le
même média citant des sources policières.
A noter que l’Algérie est l’un des pays les
plus touchés par la pandémie en Afrique
avec plus de 3.000 contaminations et plus
de 400 morts.

Un phénomène similaire
au Maroc

Selon El Pais, le phénomène de la contre-
immigration illégale touche également les
sans-papiers marocains en Espagne. "Un
groupe d’une centaine de Marocains a
embarqué fin mars sur deux bateaux pneu-
matiques pour rentrer clandestinement dans
leur pays et contourner les restrictions
décrétées pour arrêter le virus en Espagne
et au Maroc. Chacun a payé environ 5.400
euros pour le voyage, qui s’est terminé sur

une plage de Larache, dans le nord-ouest du
Maroc. Le prix d’une place sur un bateau
de la côte marocaine à l’Espagne, c’est-à-
dire l’itinéraire inverse, varie entre 400 et
1.000 euros, selon des sources policières",
détaille le journal espagnol.
Un rapport interne de la commission euro-
péenne relate les détails de cette traversée :
"Les passeurs de migrants font preuve
d’une extrême flexibilité et adaptabilité de
leurs activités criminelles, organisant dés-
ormais également les voyages des
migrants marocains en situation irrégu-
lière fuyant le Covid-19 dans la direction
opposée, c’est-à-dire de l’Espagne au
Maroc".
Au Maroc, le Covid-19 a contaminé plus
de 4.000 personnes et fait 161 morts.

R. R.

Sonatrach Petroleum Corporation (SPC),
filiale de la compagnie nationale
d'hydrocarbures, a "totalement réfuté" les
informations contenues dans des articles de
presse, selon lesquelles un haut cadre de
Sonatrach serait impliqué dans un différend
étudié par la justice libanaise, a indiqué
SPC dans un communiqué. "SPC réfute
totalement les allégations inexactes et men-
songères sur l’implication d’un haut cadre
de Sonatrach dans cette affaire et informe
que la personne entendue par la justice liba-
naise, est un agent maritime indépendant,
œuvrant pour le compte de SPC", fait
savoir la même source.
Cette affaire relève d'un différend qui
remonte au 30 mars dernier, quand SPC a
été informé par son client, le ministère liba-
nais de l'Électricité et de l'Eau (MEW) d’un
souci opérationnel concernant un défaut de
qualité sur une des dernières cargaisons de

fioul livrée à l’Établissement public à carac-
tère industriel et commercial électricité du
Liban (EDL) en date du 25 mars 2020.
Depuis, "SPC et le MEW libanais sont en
dialogue constant afin d'essayer de résoudre
la situation au plus vite et il ne fait aucun
doute qu’eu égard aux excellentes relations
qui lient SPC au MEW, la situation sera
vraisemblablement et définitivement réso-
lue d’ici peu", affirme-t-on dans ce commu-
niqué. Selon SPC-Sonatrach, ces préci-
sions interviennent suite à la publication
d’articles de presse concernant la livraison
d’une cargaison de carburant au profit de
l’un de ses clients historiques et partenaires
stratégiques, SPC chargé du trading et du
marketing pétrolier et basé à Londres.
Pour rappel, SPC a conclu, en novembre
2005, un contrat avec le MEW prenant effet
au 1er janvier 2006, pour fournir du gazole
et du fioul a EDL qui est placé sous la

tutelle du MEW Libanais. Le contrat sus-
mentionné a été, depuis 2005, renouvelé
tous les trois ans, "démontrant l’excellente
relation commerciale et stratégique existant
entre SPC et le MEW, pour une durée trien-
nale". SPC se fournit chez plusieurs socié-
tés internationales de trading pour acheter et
effectuer les livraisons à EDL conformé-
ment au contrat signé entre SPC et le
MEW. La filiale de Sonatrach rappelle, en
outre, qu'elle a toujours respecté ses engage-
ments contractuels d’approvisionnement
vis à vis d'EDL.
"Aussi, SPC est extrêmement confiante et
sereine quant à l'issue de cette affaire afin
que les deux parties parviennent à un accord
qui préserve leurs intérêts mutuels et conso-
lide l’excellente relation commerciale qui
les lie depuis 15 ans", conclut le communi-
qué.

R. N.

INDUSTRIE

Un nouveau DG pour le complexe
sidérurgique d’El-Hadjar

Reda Belhadj a été élu hier nouveau directeur général du complexe sidérurgique d’El-Hadjar, succédant à l’ancien P.-dg Chemseddine
Maatallah, dont les fonctions ont pris fin après une réunion de l’Assemblée générale ordinaire du conseil d’administration, a rap-
porté le quotidien El Khabar. Le complexe sidérurgique d’El-Hadjar a été secoué durant ces deux dernières années par plusieurs évé-
nements, notamment des mouvements de protestation, comme celui des travailleurs en CTA (Contrats de travail aidés) qui avaient
bloqué en décembre 2018 le principal accès au complexe, ainsi que, des principaux accès de la ville d’Annaba. Le haut fourneau
numéro 2 du complexe sidérurgique Sider El-Hadjar (Annaba) avait été fermé temporairement, pour la seconde fois, en avril 2019,
en raison d’une suspension de l’approvisionnement en matière première, en fer brut.

R. N.

BOUIRA

Un patient
de 99 ans guéri
du coronavirus
La direction de la santé et de la
population de la wilaya de
Bouira a annoncé la guérison
de deux patients atteints du
coronavirus (Covid-19) hospi-
talisés à l’hôpital Mohamed-
Boudiaf.
Selon la DSP de Bouira, il
s’agit de deux hommes, l’un est
âgé de 99 ans et quittera
l’hôpital bientôt. L’autre
patient est âgé de 61 ans et a
quitté l’hôpital. La même
source a annoncé en outre le
décès d’un patient âgé de 59
ans.
Depuis l’apparition de la pan-
démie, la wilaya de Bouira a
enregistré 3 décès et 15 guéri-
sons, selon la DSP. La wilaya
compte 22 contaminations au
Covid-19.
Au niveau national, selon le
dernier Bilan établi par le
ministère de la santé, 126 nou-
veaux cas confirmés de corona-
virus et 6 nouveaux décès ont
été enregistrés, portant le nom-
bre total de cas confirmés à
3382 et celui des décès à 425.

COVID-19

Un médicament
testé en France

donne des
résultats

prometteurs
Le "tocilizumab", un médica-
ment utilisé dans le traitement
de la polyarthrite rhumatoïde,
suscite des espoirs dans la lutte
contre le Covid-19.
Des médecins des hôpitaux de
Paris (APHP) ont mené une
étude sur 129 patients hospita-
lisés en raison d’une infection
moyenne ou sévère au Covid-
19.
Parmi eux, 65 ont reçu un trai-
tement comprenant du "tocili-
zumab" qui semble "améliorer
significativement" leur pronos-
tic.
Les résultats d’un premier essai
randomisé démontrent que ce
médicament "améliore signifi-
cativement le pronostic des
patients avec pneumonie Covid
moyenne ou sévère", affirme
l’APHP dans un communiqué
publié ce lundi.
Les 129 patients étaient hospi-
talisés en raison d’une infection
moyenne ou sévère au Covid-
19, "mais ne nécessitaient pas
de réanimation au moment de
l’admission", souligne le com-
muniqué.
Ces conclusions devraient être
confirmées de manière indé-
pendante par des essais supplé-
mentaires, conclut le communi-
qué.

R. N.

POUR 5.000 EUROS !

Des "harraga" algériens font
le chemin inverse vers le pays

IMPLICATION D'UN DE SES CADRES DANS UN DIFFÉREND AU LIBAN

SPC-Sonatrach dément



Sur le plan purement
économique, la pandémie
sanitaire pourrait se solder
par des répercussions et des
retombées néfastes pour le
pays, d'autant que la plupart
des entreprises publiques et
privées sont, soit à l'arrêt soit
en mode de fonctionnement
ralenti et donc en crise.

ENTRETIEN RÉALISÉ PAR AMAR
AOUIMER

A vec plus de 3.400 personnes
contaminées par le coronavi-
rus et 425 morts dénombrés

en Algérie, soit le premier pays en
Afrique en termes de statistiques, le
pays a, cependant, amorcé une
courbe descendante ces derniers
jours avec quelque 129 cas journa-
liers et 4 à 10 décès quotidiens. Sur
le plan purement économique, cette
grave épidémie pourrait se solder
par des répercussions et des retom-
bées néfastes pour le pays, d'autant
plus que la plupart des entreprises
publiques et privées sont soit à
l'arrêt, soit en mode de fonctionne-
ment ralenti et en crise.
Aussi, il est bon de rappeler que tous
les moyens de transport publics sont
paralysés, à savoir les chemins de
fer, les bus et autobus, le métro et le
tramway, ainsi que les taxis.
Cela signifie que sans moyens de
locomotion, les travailleurs sont
incapables de se rendre à leur lieu de
travail. De ce fait, durant la période
de confinement qui peut durer plus
de 30 jours, c'est toute l'économie
nationale qui en pâtira.
Même les grandes puissances écono-
miques occidentales américaines et
européennes se heurtent actuelle-
ment à cette crise économique et
financière aiguë, grave et sans pré-
cédent dans l'Histoire moderne et
contemporaine.
Elle est plus préjudiciable et plus
désastreuse que la crise financière de
1929 et la Seconde Guerre mon-
diale.
A titre d'exemple, l'Allemagne, pre-
mière puissance économique euro-
péenne est confrontée à une grande
récession économique et à un effrite-
ment du produit intérieur brut depuis
le début de cette pandémie de coro-
navirus. Le PIB chute de plus de 12
% tandis que 50 % des entreprises
privées sont menacées de dispari-
tion.
L'État doit injecter des centaines de
milliards d'euros pour assurer leur
pérennité. En plus, des milliers de
travailleurs risquent la perte de leurs
emplois.

En Algérie, le secteur privé a solli-
cité l’aide financière de l'Etat pour
faire face aux conséquences
fâcheuses de cette crise sanitaire,
notamment le secteur des boissons
où le président de l'Association des
producteurs algériens de boissons,
Ali Hamani, a récemment tiré la
sonnette d'alarme en demandant
l'intervention des autorités pour
compenser le manque à gagner et
renflouer la situation économique et
financière des entreprises privées
dont le fonctionnement est forte-
ment affecté.

Midi Libre : Toute la planète tra-
verse une crise sanitaire aiguë et
inédite à cause du coronavirus.
Qu'en est-il actuellement à votre
avis ?

Mahfoud Kaoubi : Cette situation
est inédite par son ampleur aussi
bien sur le plan sanitaire
qu'économique et social.
Maintenant, pour ce qui est de la
situation enAlgérie, il y a une évolu-
tion positive si on se fie aux statis-
tiques qui nous sont fournies par les
organes officiels. Donc, on a une
idée sur la conjoncture, sachant que
3.400 cas de contamination sont
recensés en Algérie avec 425 décès.
Exception faite de la situation en
Syrie et comparativement avec les
pays du Maghreb et les pays de la
Méditerranée, la situation en Algérie
est maîtrisée dans l'espace et surtout
dans le temps.
Espérons qu'elle va encore évoluer
davantage et se diriger vers une ten-
dance positive avec une levée du
confinement et une reprise de la vie
normale pour les citoyens. Mais sur-
tout un retour à la vie économique et
sociale.

Pensez-vous que les mesures pré-
ventives prises par le gouverne-
ment pour stopper le coronavirus
ont été prises à temps ?

A mon avis, on aurait pu agir anté-
rieurement deux semaines avant
pour surtout localiser le virus sur le
plan spatial.
Donc, on revient à la réalité que le
virus est apparu à Blida et a pu se
propager ailleurs dans le pays.
Sur le plan spatial, il aurait été préfé-
rable, comme le cas chinois, ensuite
le localiser, le cerner et le confiner
dans deux ou trois wilayas, au lieu
de voir sa propagation sur les 47
wilayas, comme c’est le cas
aujourd'hui.
Dieu merci, les mesures qui ont été
prises par la suite ont permis de maî-
triser la situation et d’éviter le plus
grave. En ce sens que dans certaines
wilayas, l'épidémie ne dépasse pas
les 15 ou 20 cas de contamination.
La situation aurait été beaucoup plus
dramatique si les cas étaient plus
nombreux dans les autres wilayas.
Aujourd'hui, nous sommes dans une
situation plus ou moins maîtrisée qui
nécessite de redoubler d'efforts de la
part des pouvoirs publics, mais sur-
tout des citoyens afin de mieux
observer les règles auxquelles on
commence à s'habituer.
Malheureusement, les règles ne sont
pas scrupuleusement respectées
dans certaines wilayas, sachant que
la dangerosité du coronavirus réside
dans sa capacité de se propager rapi-
dement.
Mon opinion et mon avis consistent
à ne pas baisser la garde. Donc, on a
fourni des efforts pratiquement
depuis un mois et on doit suivre la
même vigilance durant ce mois de
Ramadhan. Et espérons qu'à la fin de
ce mois sacré, on sortira vainqueurs
de cette épidémie meurtrière.
Souhaitons que les efforts des pou-
voirs publics et des citoyens conver-
gent vers un respect strict des
mesures simples qui vont permettre
d'atténuer ou stopper la progression
du virus.
Notre système de santé n'obéit pas à

des règles et à un mode de gestion
moderne. Cela doit être géré par des
compétences pour avoir plus
d'efficacité et d'efficience. Cela doit
aussi se traduire par des outputs
développés par des nations en éco-
nomisant de l'argent et en améliorant
le système de santé.
Il y a lieu de mettre en relief le sys-
tème de hiérarchisation des soins
pour les soins des citoyens et surtout
revaloriser les bureaux d'hygiène
desAPC et actionner les services des
polycliniques, des centres de santé et
des établissements hospitaliers uni-
versitaires qui font de la recherche
scientifique, tout en prodiguant des
soins de haute définition et de spé-
cialité. Maintenant, cette organisa-
tion et cette architecture sont
bonnes. Mais c'est notre système de
santé et les instruments de santé qui
n'obéissent pas à des règles de ges-
tion moderne et contemporaine,
mais qui ont de meilleurs résultats
en matière d'indicateurs sociaux. En
ce sens que l'Algérie met en œuvre 5
ou 5,5% de son produit intérieur brut
pour le système de santé.

Le secteur privé joue-t-il son rôle
convenablement actuellement ?

Connaissant la situation actuelle, on
peut dire que l'avenir est au secteur
public. Le secteur privé a tendance à
aller vers le secteur marchand qui
réalise le gros du chiffre d'affaires et
de la profitabilité. On ne peut pas
mettre les secteurs de l'éducation et
de la santé à une logique marchande,
car il s'agit, tout simplement, de la
santé humaine et de l'éducation.
C’est ce qu’on appelle en économie
le secteur non marchand.
Donc, ces secteurs devraient être
pris en charge par l'Etat, mais mal-
heureusement en socialisant à
outrance l'offre et la demande.
Cette socialisation fait que le coût
n'est pas senti directement. Quand
on accède à une structure, on ne
paye pas.
C'est cela le véritable ordonnateur
en matière de santé publique.
Lorsqu'il prodigue des soins et déli-
vre des ordonnances, il sait que ce
n'est pas lui qui dépense.
C'est le système de gestion qui doit
permettre de pallier à cette myopie
et de veiller à ce que les soins prodi-
gués soient de très bonne qualité et
que l'argent dépensé et géré par le
Trésor public soit le mieux géré.
Aussi, vu le manque de règlementa-
tion et d'organisation dans le secteur
privé qui a 25 années d'existence, on
constate un manque d'entreprises.
Il doit y avoir un respect des normes
techniques. Il y a entre 60 et 65 %
qui ne respectent les règles.

A. A.

MIDI LIBRE
N° 3982| Mardi 28 avril 202012 ÉCONOMIE

MAHFOUD KAOUBI, EXPERT EN ÉCONOMIE, À MIDI LIBRE

"On doit économiser de l'argent et
améliorer le système de santé"

Le pétrole a chuté hier tiré
suite à la saturation des
infrastructures de stockage et
des doutes persistants sur
l’efficacité de l’accord Opep+
à enrayer la chute historique
de la demande mondiale.

PAR RIAD EL HADI

V ers 10h GMT, le baril WTI pour
livraison en juin perdait 15,64 %
par rapport à la clôture de vendredi,

à 14,29 dollars, quelques instants après
avoir touché un minimum à 14,18 dollars.
Pour le baril de Brent de la mer du Nord
(référence pour le pétrole algérien) pour
juin, la baisse est moins sévère (-5,42 %
à 10h55 GMT) à 20,75 dollars, après avoir
atteint en séance 19,98 dollars.
La saturation des installations de stockage
aux états-Unis, la chute de la demande
mondiale et les doutes sur l’efficacité de
l’accord Opep+ sur la réduction de la pro-
duction de près de 10 millions de barils par
jour, sont les principales raisons du plon-
geon du pétrole, une semaine après avoir
enregistré une baisse historique, en clôtu-
rant pour la première en territoire négatif (-
37,63 dollars), lundi 20 avril.

Les capacités mondiales
de stockage saturées

dans 3 semaines
Le marché mondial du pétrole est en passe
d’atteindre ses limites en matière de capa-
cité de stockage dans les trois prochaines
semaines, a révélé une nouvelle étude de la
Banque Goldman Sachs, qui ajoute que
cela nécessitera l’arrêt de près de 20 % de
la production mondiale.
En fait, "une fois qu’il n’y aura plus de
place pour stocker le pétrole, il faudra pro-
bablement 4 à 8 semaines pour que les
marchés s’accommodent de cette situa-
tion", a estimé cette étude.
Ce rééquilibrage annoncé de l’offre et de la
demande est une bonne nouvelle pour le
secteur qui a connu ses plus mauvaises
statistiques au cours des deux derniers
mois.
Mais "cela va certainement créer une vola-
tilité importante des prix avec de nou-
veaux creux à la baisse jusqu’à ce que

l’offre soit finalement égale à la demande",
a souligné Jeff Crie, directeur de recherche
sur les matières premières chez Goldman
Sachs. L’institution financière pense que
les prix ne se redresseront probablement
que lentement jusqu’à la mi-2021 et que
selon ce scénario, le marché pourrait ainsi
rester déficitaire de l’offre jusqu’en juin.

Washington envisage des prêts
L’administration américaine envisage
d’accorder des prêts aux entreprises pétro-
lières, en grandes difficultés face à la chute
des prix de l’or noir, a indiqué dimanche le
secrétaire au Trésor qui estime par ailleurs
que l’économie va "vraiment rebondir" au
troisième trimestre.
Prêter de l’argent aux sociétés du secteur de
l’Énergie est une option "que nous étu-
dions de près", a déclaré Steven Mnuchin
sur la chaîne Fox News. Le gouvernement
ne procédera toutefois à "aucun sauvetage
financier qui profiterait aux actionnaires",
a-t-il insisté.
Le Président Donald Trump avait annoncé
mardi avoir demandé à son administration
de mettre sur pied un plan d’aide d’urgence
à l’industrie du gaz et du pétrole.
Avec les mesures de confinement impo-
sées pour enrayer la propagation du Covid-
19, les transports comme les usines se
sont figées un peu partout dans le monde
et la demande en énergie s’est en effet
effondrée. Le prix du baril de pétrole coté

à New York a même terminé sous zéro
pour la première fois de son histoire lundi
dernier. Interrogé vendredi lors d’un brie-
fing à la Maison Blanche sur la possibilité
que le gouvernement américain prenne des
parts dans les compagnies du secteur éner-
gétique en échange d’aides financières, le
secrétaire au Trésor avait aussi répondu que
c’était une des alternatives envisagées.
M. Mnuchin a par ailleurs estimé
dimanche que l’économie américaine allait
"vraiment rebondir en juillet, août, sep-
tembre après avoir progressivement redé-
marré en mai et juin".
Les services du budget du Congrès améri-
cain (CBO) ont estimé vendredi que le pro-
duit intérieur brut des États-Unis devrait
chuter d’environ 12 % au deuxième tri-
mestre avant de rebondir de 5,4 % au troi-
sième trimestre. Sur l’ensemble de
l’année, ils prévoient une contraction de
5,6 % et un rebond de 2,8 % pour 2021.
Kevin Hassett, conseiller économique du
président Trump, a affirmé pour sa part que
le PIB pourrait chuter de 15 % à 20 % au
deuxième trimestre.
"C’est le choc le plus important depuis la
Seconde Guerre mondiale", a-t-il déclaré
sur la chaîne ABC.

R. E.
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Le pétrole américain plonge,
le Brent recule

AIDE AUX FAMILLES NÉCESSITEUSES

Implication des associations de quartier
PAR FAYÇAL ABDELGHANI

Les associations de quartier au niveau
d’Alger s’emploient à aider les familles
nécessiteuses. Ces comités en plus des
associations locales ont décidé de contri-
buer par des colis alimentaires au profit
des personnes nécessiteuses ou en
détresse. En coordination avec les com-
munes, les comités de quartier de la capi-
tale, au nombre de 32 pour l’heure, ont
décidé des actions de solidarité durant ce
mois de jeûne. Ces derniers ont, grâce aux
fichiers des services sociaux des APC,
obtenu les listes de personnes dans le
besoin. Des colis alimentaires sont en

effet distribués chaque jour selon des
associations locales qui n’ont pas hésité à
publier leurs adresses et coordonnées via
les réseaux sociaux. C’est le cas de
l’association - Chabab - d’Alger-Centre
dont les membres s’activent les après-
midi à rendre visite aux familles nécessi-
teuses dans plusieurs quartiers afin de leur
apporter des "f’tour" complets. Cette
association a mis sur sa page Facebook
une liste de denrées alimentaires à récolter
dont les féculents, sucre, huile, café ou
encore légumes pour les distribuer ensuite
aux nécessiteux durant le mois de
Ramadhan. C’est le mot d’ordre des autres
comités de quartiers au niveau de

Belouizdad, Bab el-Oued, Bologhine,
Bouzaréah qui selon leurs représentants
ont décidé de publier des brochures et les
numéros de téléphones afin "de recevoir
les dons et les contributions des citoyens
pour venir en aide aux personnes sans res-
sources". Ces associations ont obtenu des
autorisations de la wilaya pour distribuer
des repas aux domiciles des personnes
concernées et sans que cela puisse entra-
ver leurs missions. Faute de restaurants
de la "Rahma", les personnes sans abri et
celles restées bloquées faute de moyens de
transport. C’est l’association locale d’El-
Madania en collaboration avec la DAS
d’Alger qui vient en aide à ces personnes.

Cette association utilise une salle de la
maison de jeunes pour confectionner les
repas et les apporter directement aux per-
sonnes pauvres logées dans la même
structure. D’autres initiatives ont vu éga-
lement le jour au niveau national grâce au
concours de plusieurs philanthropes ano-
nymes et le mouvement associatif local.
Rappelons que le gouvernement a décidé
dernièrement d’accorder le statut d’utilité
publique à toutes les associations natio-
nales appelées à contribuer en tous lieux
et à tout moment en ces temps de crise
sanitaire.

F. A.

MEILLEURS ENDROITS POUR
TRAVAILLER EN ALGÉRIE

Boehringer
Ingelheim

et Novartis Pharma
en tête de liste

Boehringer Ingelheim et Novartis
Pharma ont été distingués comme les
meilleurs endroits pour travailler en
Algérie pour 2020 selon le programme
annuel de recherche sur le lieu de travail,
Best Places to Work. Ce programme de
certification international offre aux
employeurs la possibilité d’évaluer
l’engagement et le bonheur de leurs
employés afin de reconnaître et d’honorer
ceux qui offrent une expérience de travail
exceptionnelle. La certification "Best
Places To Work" est un processus qui
s’effectue en deux étapes, consistant en
premier lieu à l’évaluation des politiques
et des pratiques des entreprises sur le lieu
de travail, et le second à un sondage
auprès des employés visant à évaluer les
expériences et le niveau d’engagement au
sein de l’organisation. Selon Hamza
Idrissi, responsable du programme pour
l’Algérie, "ces entreprises certifiées sont
enthousiasmées par le bien-être et
l’engagement de leurs employés et se
sont engagées à prendre les prochaines
mesures nécessaires pour leur permettre
de devenir une organisation extraordinai-
rement engagée". Pour Bachir Batel,
directeur général de Boehringer Ingelheim
Algérie : "La plus grande richesse de
toute entreprise, reste les personnes qui y
travaillent, nos employés sont la raison
derrière tous les résultats que nous
accomplissons". Ainsi, il a considéré
qu’il "est dans les valeurs fondamentales
de Boehringer Ingelheim de prendre soin
de son peuple, de l’aider à grandir et à se
développer dans le but ultime d’améliorer
la santé humaine et animale dans le
pays". Pour sa part, Karim Harchaoui,
directeur général de Novartis Algérie a
indiqué "Novartis Algérie poursuit son
parcours vers un meilleur environnement
de travail". Selon lui "les valeurs et les
comportements de notre société restent la
base sur laquelle nous construisons nos
relations avec nos employés afin de deve-
nir une entreprise citoyenne au service
des patients algériens et de l’économie
nationale". Les recherches de cette année
montrent que les employés engagés res-
tent avec leur employeur plus long-
temps, servent les clients plus efficace-
ment et contribuent à une entreprise
rentable.

R. N.



Toutes les dispositions
nécessaires ont été prises
pour assurer une alimentation
régulière de la capitale en eau
potable durant le mois de
Ramadhan et tout au long de
la saison estivale.

PAR BOUZIANE MEHDI

C’ est ce qu’a déclaré le ministre
des Ressources en eau,
Arezki Berraki, assurant à

l’APS, à l’occasion d'une visite
d’inspection à la station de pompage
de Tassala el-Merdja, qui alimente les
communes de l’ouest d’Alger, qu’en
attendant que la situation s’améliore,
il y aura de la régularité dans
l’alimentation en eau potable, ajoutant
qu’il a ajouté que "des équipes sont
mobilisées pour éviter les ruptures
d’approvisionnement". La ville
d’Alger "recèle de ressources
hydriques importantes avec une pro-
duction qui dépasse 1 million de
mètres cubes par jour pour une popu-
lation de 4 millions d’habitants", a
affirmé, en outre, M. Berraki, ajoutant
que "malgré le stress hydrique que
connaît le pays, les réserves du pays
sont largement suffisantes pour per-
mettre aux Algériens de passer un été
convenable".
Selon l’APS, le ministre a mentionné
les dernières pluies de ce mois d’avril
et de mars écoulé, en affirmant qu’une
évaluation plus précise sur les les dis-
ponibilités du pays en ressources
hydriques est prévue à la fin du mois
d’avril et avançant que les eaux
stockées au niveau des barrages, éva-
luées à 4 milliards de mètres cubes,

ainsi que les stations de dessalement
implantées le long du littoral et les
forages répartis à l’échelle nationale,
qui produisent 2,5 milliards de mètres
cubes, permettront de faire face aux
besoins de la population du moins
pour l'année 2020.
"Outre l’alimentation en eau potable,
ces quantités conséquentes permet-
tront même l’irrigation des grands
périmètres qui s’alimentent des
grands barrages", a assuré le minis-
tre, soulignant, par ailleurs, que
l’Algérie compte avoir une vision à
moyen et long terme lui permettant de
s’adapter au changement climatique
afin qu’elle puisse gérer les éven-
tuelles situations de stresse hydriques.
"Nous devons faire une évaluation
pour avoir une vision prospective afin
d’anticiper les mesures en cas où la
sécheresse persiste après ces der-
nières pluies", a dit M. Barrabi, en
précisant que "ce travail de prospec-
tion se fera au terme du mois d’avril
par un comite ministériel avec l’appui
de l’agence nationale des ressources
hydriques et l’agence nationale de la
gestion intégrée des ressources en
eau".
M. Berraki a, concernant l’objet de
cette visite effectuée à la station de

pompage numéro 1 de Tessala el-
Merdja, expliqué qu’il s’agit d’une
"station très importante" , elle ali-
mente en effet les villes de Draria,
Douera, Souidania, Ouled-Fayet,
Rahmania, El-Achour, Baba-Hassen,
Saoula, Khraissia, Dely-Brahim et
Chéraga, tandis qu’une deuxième sta-
tion mitoyenne alimente Tassala el-
Merdja, Douera et une partie de
Birtouta.
Il a affirmé que son département "mise
beaucoup sur la maintenance de ces
stations à travers l’installation des
pompes de secours pour faire face à
d’éventuelles pannes mécaniques ou
électriques pouvant interrompre
l’alimentation en eau potable du
Grand Alger". Une cellule a été instal-
lée afin de faire le suivi quotidien de
la situation et de s’assurer d’une ali-
mentation régulière des communes en
eau potable à travers le pays, elle tra-
vaille en coordination avec les direc-
tions locales des ressources en eau.
Le ministre a également souligné le
travail d’assainissement et de désin-
fection effectué quotidiennement au
niveau des agglomérations, des cités
et des boulevards dans toutes les
wilayas du pays.

B. M.

La pertinence de la promotion des
énergies renouvelables dans la poli-
tique énergétique et environnementale
algérienne a été mise en avant
dimanche 8 mars à Ghardaïa, lors
d'une conférence nationale sur les sys-
tèmes énergétiques, environnement
plasma et matériaux "Seepm" 2020.
Initiée par le laboratoire de recherche
en matériaux technologiques et sys-
tème énergétique et l'environnement,
en collaboration avec la faculté des
sciences et technologie de l'université
de Ghardaïa, cette conférence a pour
objectif de fournir une plateforme
interactive et collaborative pour les
chercheurs universitaires et les parte-
naires industriels, selon les organisa-
teurs. Elle vise également à échanger
le savoir-faire, les connaissances et les
nouvelles avancées en matière de
matériaux fonctionnels et de haute
technologie pour la production
d'énergies renouvelables et propres.
L'évènement se veut aussi une initia-

tive visant à soutenir les entreprises
socioéconomiques algériennes en vue
de leur donner des solutions concrètes
dans leurs problématiques liées à
l'énergie renouvelable, les matériaux,
la préservation de l'environnement et
la lutte contre la pollution.
Il a pour but également de rassembler
les organismes et les industriels qui
souhaitent échanger sur des probléma-
tiques se rapportant à la thématique de
cette conférence en vue de favoriser
des collaborations et l'innovation.
Des universitaires et chercheurs des
universités de Boumerdès, El-Oued,
Laghouat, Ouargla et Ghardaïa ont
insisté sur la nécessité de cultiver la
notion d'écocitoyenneté et de préconi-
ser des solutions durables pour le
développement économique national
à travers l'encouragement et la promo-
tion des énergies propres.
La nécessité de mettre en place une
base de données partagée entre les dif-
férents acteurs et un réseau d'échange

entre les universités, les industriels,
les décideurs et les associations
concernées, afin de mettre à profit
leurs expériences pour une meilleure
optimisation des acquis, a été préconi-
sée à cette occasion.
Les participants à cette conférence
aspirent à l'unification de la vision
pour une meilleure contribution au
développement des énergies renouve-
lables, et ont souligné que l'université
algérienne œuvre pour accompagner
la stratégie nationale à travers
l'orientation des formations et des
recherches vers les besoins des acteurs
socioéconomiques. Au programme de
cette conférence, qui a vu la participa-
tion de plus d'une centaine de cher-
cheurs et d'universitaires, figurent des
exposés sur la thématique des sys-
tèmes énergétiques, des matériaux et
plasma, l'environnement et les trans-
ferts thermiques ainsi que les sources
naturelles.

APS
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Réalisation d’un

complexe olympique
et d’un village
méditerranéen

Les travaux de réalisation du complexe
olympique et du village méditerranéen
dans la commune de Bir el-Djir se pour-
suivent suivant une cadence appréciable
en dépit du report de la 19e édition des
Jeux méditerranéens dû à la pandémie du
coronavirus.
Les entreprises chargées des travaux
veillent à ce que tout se déroule normale-
ment tout en tenant en compte les gestes
de distanciation et toutes les autres
mesures préventives contre le Covid-19.
Les différents chantiers des deux impor-
tantes infrastructures ont fait l’objet,
mardi matin, d’une visite d’inspection du
wali d’Oran, Abdelkader Djellaoui,
accompagné par le directeur local des
équipements publics, a souligné la même
source, notant que les deux responsables
ont notamment inspecté l’évolution de
l’opération de la semence du gazon natu-
rel au niveau du stade de football de
40.000 places qui touche à sa fin, ainsi
que les chantiers de la salle omnisports
(6.000 places) et le complexe nautique
(2.000 places) qui renferme deux pis-
cines olympiques et une troisième semi-
olympique.
La 19e édition des Jeux méditerranéens,
prévue initialement pour l’été 2021, a
été reportée à l’été suivant (25 juin-5
juillet 2022) comme d'ailleurs les diffé-
rentes joutes internationales, à savoir
les jeux olympiques et d’autres manifes-
tations sportives internationales, ren-
voyés à leur tour à l’année 2022 en rai-
son de la crise sanitaire qui secoue la pla-
nète depuis plusieurs semaines.

MILA
2.900 colis de

denrées alimentaires
distribués

Une opération de distribution de 2.900
colis de denrées alimentaires a été lan-
cée, lundi 20 avril, dans la commune
d’Oued-Endja au profit des familles dému-
nies des zones d'ombre de la wilaya.
Ces colis seront répartis sur 2.000
familles démunies et 900 chefs de famille
de la catégorie aux besoins spécifiques.
Ces produits alimentaires, dons de bien-
faiteurs et d’hommes d'affaires de la
wilaya de Mila, ont été distribués à leurs
bénéficiaires à travers 9 communes, cette
opération se poursuivra dans les pro-
chains jours pour inclure toutes les
familles nécessiteuses de la wilaya afin
de les aider en pleine pandémie de Covid-
19, et en prévision également du mois
sacré du Ramadhan.
Les colis distribués, constitués de 17
produits alimentaires, représentent une
quantité totale de 700 quintaux de
semoule, 290 qx de farine, 5.800 litres
d'huile de table, 2.900 boîtes de lait en
poudre, 29 qx de sucre, 23 qx de concen-
tré de tomates, 29 qx de lentilles et de
pois chiches, en plus de 142 qx de pâtes
alimentaires et d’autres produits de
consommation.
Le chef de daïra a fait savoir, par ailleurs,
que cette opération initiée par les autori-
tés de la wilaya avec la contribution de
bienfaiteurs, vient s’ajouter à de précé-
dentes opérations de solidarité ayant
ciblé 4.000 familles des zones d’ombre,
en plus d’une caravane de solidarité com-
posée de 21 camions chargés de diverses
denrées alimentaires, et de produits de
nettoyage et de désinfection pour lutter
contre le coronavirus, acheminés à la
wilaya de Blida.

APS

ALGER, ALIMENTATION EN EAU POTABLE

Des équipes mobilisées
pour éviter les ruptures

GHARDAIA, PROMOTION DES ÉNERGIES RENOUVELABLES

Des chercheurs planchent sur la question
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-REPUBLIQUE ALGERIENNE
DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE

MINISTERE DE L’HABITAT, DE L’URBANISME ET DE LAVILLE
DIRECTION DES EQUIPEMENTS PUBLICS

WILAYA D’EL TARF
N.I.F : 00133601900843

AVIS D’ATTRIBUTION DU MARCHE
Conformément à l’article 65 du décret présidentiel n°15/247 du
16/09/2015, portant réglementation des marchés publics et délégations de
service public et suite à l’avis d’appel d’offre national ouvert avec exigence
de capacités minimales n°95 2020 par sur les journaux MIDI LIBRE le
26/03/2020 et EDOUGH NEWS le 26/03/2020 portante sur :
PROJET : Réalisation d’un (01) lycée type 1000 au niveau du site des
1100 logements LPL à la commune d’ECHATT, wilaya d’EL TARF

-LOT : UNIQUE -
Et suite au PV d’évaluation des offres en datte du : 22/04/2020
La direction des équipements publics de la wilaya d’El-Tarf informe les
soumissionnaires que ce projet est attribué provisoirement à :

N.B
Tout soumissionnaires qui ne sont pas retenus sont invités à se rapprocher
des services de la direction au plus tard 03 jours à compter de la première
apparition de cet avis pour prendre connaissance des résultats d’évaluation
de leurs offres.
Tout soumissionnaires contestent le choix opéré par le service contractant
peut introduire un recours dans les dix (10jrs) qui suivent la parution de cet
avis auprès de la direction des équipements publics de la wilaya d’El Tarf.

N°
des plis Projet ETB NIF

Montant après
correction en
TTC (DA)

Délai de
réalisation

Critères de
choix

02

Réalisation d’un (01)
lycée type 1000 au
niveau du site des

1100 logements LPL à
la

commune d’ECHATT
wilaya d’EL TARF
-LOT : UNIQUE -

FARTAS
YAZID 1982 3608 00076 31

Tranche ferme
294 624 275,57

DA
12 mois

La seule
offre qualifiée
teccniquement

Tranche
conditionnelle
85 881 103,81

DA
4 mois

Total :
380 505 379,38

DA 16 mois



RAMADHAN ET SANTÉ

L’occasion pour arrêter
de fumer
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Définition
de la médisance

et son verdict
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A près la mention de ces trois
Hadiths, dont les deux derniers
sont authentiques, voyons à

présent ce que c’est la médisance et
quel est son verdict. La médisance
consiste à évoquer le défaut de son
frère en Islam pendant son absence,
d’une manière qui lui déplairait s’il en
était informé et ce, sans aucune
nécessité. Par "le défaut de son frère",
j’entends exclure les propos élogieux.
Par "frère en Islam" j’entends exclure
l’infidèle, car le médire n’est pas une
médisance. Par "pendant son
absence" j’entends exclure le fait de
parler d’une personne présente. Cela
ne constitue pas une médisance selon
le plus juste des avis des oulémas. Par
"qui lui déplairait s’il en était
informé" j’entends exclure tout pro-
pos qui lui plairait. Par "sans aucune
nécessité" j’entends exclure les pro-
pos nécessaires compte tenu d’un
intérêt légal. C’est, par exemple,
comme un avertissement lancé à pro-
pos d’ un innovateur pour que l’ on
évite de tomber dans son innovation.
Encore que, même dans ce cas, il
faille se conformer à deux exigences :
La première est la sincérité à l’égard
d’Allah le Très-Haut et la volonté de
Lui complaire (exclusivement). La
deuxième : est de limiter les propos
au défaut bien précis et éviter de le
dépasser inutilement. Les oulémas
sont unanimes que la médisance est
prohibée en l’absence d’un intérêt
justifiant sa perpétration. La plupart
d’entre eux affirment résolument que
la médisance relève des péchés
majeurs. Elle comporte différents

degrés dont certains sont plus graves
que d’autres. Médire d’un savant
musulman n’est pas comme médire
d’un ignorant. A propos de la
médisance Allah le Très-Haut dit :
{Ne médisez pas les uns des autres.
L’un de vous aimerait-il manger la
chair de son frère mort ? (Non!) vous
en aurez hor- reur. Et craignez Allah.
Car Allah est Grand Accueillant au
repentir, Très Miséricordieux} [Coran
49/12]. Selon Muslim, Al-Alaa ibn
Abderrrahmane a rapporté d’après
son père d’après Abou Houreira,
qu’Allah soit satisfait de lui, que le
Prophète, (QSSSL), a dit : "Savez-
vous ce qu’ est la médisance ?" Ses
Compagnons lui répondirent : "Allah
et son Messager le savent mieux." Il
a, (QSSSL), dit : "C’est dire de ton
frère ce qui ne lui plait̂ pas." Ils ont
dit :"Et si ce que je dis de lui est
vrai ?" Il, (QSSSL), a répondu : "S’il
est comme vous dites, vous avez com-
mis une médisance à son égard. S’il
n’est pas comme vous dites, vous
l’avez calomnié." Abou Dawoud a
rapporté par la voie de Nawfal ibn
Massahiq d’après Said̈ Ibn Zaid que
le Prophète, (QSSSL), a dit : "Une
des pires formes de l’usure consiste à
violer injustement l’honneur du
musulman." Le Prophète, (QSSSL), a
dit : "Certes, votre sang, vos biens et
votre honneur sont aussi sacrés que
ce jour, ce mois et cette contrée. Que
le présent en informe l’absent. Car le
premier peut parfois transmettre un
enseignement à un absent plus apte
que lui à le comprendre." Ce Hadith
est rapporté par Abou Bakra et figure

dans les deux Sahih. L’une des pires
et des plus graves formes de la
médisance consiste à dénigrer un
musulman, à le mépriser, à le vilipen-
der, à s’efforcer à l’humilier, à lui ôter
le respect et à violer son honneur. Ce
caractère odieux, cette grande mal-
adie fait partie des péchés majeurs et
son auteur encourt une grande men-
ace et un dur châtiment.

L’humilité ou beaucoup d’actes
d’adoration ?

Il arrive parfois que nous soyons pris
d’enthousiasme pour l’accomplisse-
ment de certains actes d’adoration ou
que les textes ventant le mérite de cer-
tains actes et notre engouement pour
les bonnes actions nous poussent à
redoubler d’efforts dans les actes
dévotionnels. Il nous arrive d’ oublier
que l’essence des actes d’adoration ne
réside pas dans leur abondance ou
dans leur durée, comme la prière noc-
turne par exemple, ou l’achèvement
de la lecture de tout le Coran ou
encore la quantité des aumônes ; la
quintessence de l’adoration est en
réalité l’état du cœur lors de son
accomplissement et le degré d’humil-
ité et d’émotion du cœur. Les textes
confirment cela : Allah, exalté soit-Il,
dit : "Celui qui a créé la mort et la vie
afin de vous éprouver (et de savoir)
qui de vous est le meilleur en œuvre,
et c’est Lui le Puissant, le
Pardonneur." (Coran 67/2) "Ceux qui
croient et font de bonnes œuvres...
vraiment Nous ne laissons pas perdre
la récompense de celui qui fait le
bien." (Coran 18/ 30). Ibn al-Qayyim,

qu'Allah lui fasse miséricorde, a dit,
pour étayer cela : "De même, deux
rak'ât que le serviteur d’ Allah
accom- plit en orientant son cœur et
ses mem- bres vers Allah, exalté soit-
Il, en vouant son cœur tout entier à
Allah, exalté soit-Il, valent mieux que
deux cents rak’ât dénuées de cela,
même si leur rétribution sera grande
étant donné leur grand nombre." Et il
a dit : "Deux œuvres peuvent être
semblables en apparence, alors que le
mérite de l’une par rapport à l’autre,
voire le mérite d’une petite quantité
de l’une par rapport à une grande
quantité de l’autre, peut être
immense." Il a dit : "Le mérite des
bonnes actions varie en fonction de la
foi, de la glorification et de la vénéra-
tion que renferment les cœurs.
Rechercher la satisfaction de l’Etre
adoré uniquement, sans rien
rechercher d’autre pour que les deux
œuvresnefassentqu’uneetqueladif-
férence de mérite entre les deux ne
puisse être évaluée que par Allah,
exalté soit-Il." (Al-manâr al-manîf).
La confirmation d’Ibn al-Qayyim est
claire pour celui qui a une profonde
connaissance des niveaux des œuvres
et qui sait distinguer les actes dévo-
tionnels. Soyez, donc, soucieux de la
perfection et de la qualité de vos
actions en veillant à la présence et à
l’humilité du cœur en suivant con-
crètement ce qui a été transmis du
Prophète (QSSSL).

Définition de la médisance
et son verdict

Le Prophète (QSSSL) a dit : "Cinq actions rompent le jeûne : le mensonge, la médisance, la calomnie, le parjure et
la concupiscence." Il a dit aussi : "Il se peut qu’un homme ne récolte de son jeûne que la faim et la soif." Un jour,

le Prophète (QSSSL) entendit deux femmes qui jeûnaient médire sur une autre. Il dit : "Ces deux femmes
s’abstiennent de ce qu’Allah, Exalté soit-Il, leur ordonne de faire et font ce qu’Allah leur défend de faire."
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De nombreux musulmans
profitent du Ramadhan pour
arrêter définitivement de fumer.

P our le professeur Kilinç de la
faculté de médecine de
l'université Dokuz Eylül à

Izmir, cette période de jeûne est prop-
ice à l’arrêt du tabagisme qui touche
quinze millions de personnes en
Turquie. Le mois de jeûne du
ramadan est une excellente opportu-
nité pour ceux qui veulent arrêter de
fumer, d’après le professeur Oguz
Kilinç, maître de conférences à la fac-
ulté de médecine de l'université
Dokuz Eylül à Izmir. Par ailleurs
membre du groupe de travail de la
Société turque de thoracologie, le pro-
fesseur Kilinç a déclaré dans un com-
muniqué publié récemment qu'il
existe environ 1,3 milliard de fumeurs
dans le monde, dont environ 15 mil-
lions en Turquie. Il a ajouté que les
personnes qui souhaitent arrêter de
fumer doivent avoir recours aux
méthodes recommandées par le min-
istère turc de la Santé, ainsi que par
les autorités sanitaires internationales.
« Le fait que les gens s'abstiennent de
manger, de boire et de fumer de l'aube
jusqu’au coucher du soleil pendant le
Ramadhan les rend capables
d’exercer un contrôle sur leurs habi-
tudes et de résister à l'envie de fumer
pendant cette période », souligne
Oguz Kilinç, ajoutant qu'il est plus
facile d'arrêter de fumer pendant cette
période de jeûne. Les fumeurs
devraient considérer que l'usage du

tabac est quelque chose dont ils
doivent se débarrasser, pas unique-
ment durant le ramadan, mais à
n’importe quel moment de leur vie, a
poursuivi le médecin.

Les séquelles du tabac
disparaissent en 10 ans

Concernant les personnes qui fument
plusieurs cigarettes à la file avant le
début du jeûne, au moment du sahur,
ou après la rupture du jeûne, au
moment de l’iftar, Oguz Kilinç
affirme que c’est là une pratique par-

ticulièrement dangereuse pour la
santé : la concentration de nicotine
dans le sang à des doses élevées peut
en effet avoir des conséquences
destructrices en provoquant le
déclenchement de maladies sous-
jacentes. « Cela peut même provoquer
une crise cardiaque ou une hémor-
ragie cérébrale », a déclaré le pro-
fesseur Kilinç. Au cours des 20 pre-
mières minutes qui suivent l’arrêt du
tabac, le corps déclenche en effet un
processus d'auto-guérison pour
restaurer la fréquence cardiaque et la

pression artérielle et les ramener à des
niveaux normaux.
Il faut environ 24 heures pour que
l'organisme élimine le monoxyde de
carbone supplémentaire qui avait été
généré par la consommation de tabac.
Au bout de dix années sans tabac,
toutes les traces liées au fait d’avoir
fumé disparaissent de l'organisme, a
déclaré le professeur Kilinç, qui a
ajouté que personne ne devait oublier
que le tabagisme est une maladie qui
peut être traitée.

Les maux de tête pendant le
mois de Ramadhan peuvent
être dus à plusieurs modifi-
cations : le retrait brusque de
la caféine et du tabac, le
manque de sommeil et la
faim qui s’accentue
généralement en fin de
journée.
A ces facteurs peuvent être
associées l’hypotension
(baisse de la tension) et
l’hypoglycémie (baisse du
taux de sucre dans le sang)
dues au manque
d’alimentation et
d’hydratation , le mal de tête
peut être assez grave et peut
également causer des
nausées avant la rupture du
jeûne.
Il est recommandé de :

- Réduire la prise de
caféine et de tabac lentement

en commençant une semaine
ou deux avant le Ramadan
(des tisanes et des thés
décaféinés peuvent être des
alternatives). Réorganiser

votre emploi du temps pen-
dant le Ramadan afin de dis-
poser de suffisamment de
temps de sommeil.

Pour en savoir plus :
La caféine est une substance
présente dans des boissons
comme le café et les sodas,
qui a pour principaux effets

d’accélérer le rythme car-
diaque au bout de quelques
minutes puis provoquer une
sensation de réveil.

Pour les enfants de 12 ans
et moins, l’apport quotidien
maximal recommandé en
caféine est de 2,5 mil-
ligrammes par kg (par exem-
ple : Si un enfant pèse 30 kg,
son apport quotidien de
caféine ne doit pas dépasser
75 mg mais attention au taux
de sucre important présent
dans les boissons contenant
de la caféine, type sodas).

Pour les femmes, l’apport
maximal recommandé est de
300 mg de caféine par jour,
soit un peu plus de deux tass-
es de café (237 ml).
Pour les hommes en bonne

santé, le maximum quotidien
recommandé est de 400 mg.

RAMADHAN ET SANTÉ

L’occasion d’arrêter de fumer
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Tarte au chocolat

Ingrédients pour la pâte sablée :
240 g de farine
150 g de beurre
90 de sucre
30 g de poudre d'amandes
1 sachet de sucre vanillé
1 jaune d'œuf
1 pincée de sel

Garniture :
50 g de lait
120 g de crème fleurette
120 g de chocolat à 60%
12 g de beurre
2 petits œufs

Préparation :
Dans le bol du blinder ou robot mettez la farine, le
sucre, le sucre vanillé et le sel. Ajoutez le beurre coupé
en dés et mélangez avec le batteur K jusqu'à
l'obtention d'un mélange sablé.  Ajoutez le jaune d'œuf
et la poudre d'amande et battre jusqu'à l'obtention
d'une pâte qui se détache des parois du bol, et qui soit
non collante. Laissez reposer. Étalez la pâte avec le
rouleau entre 2 feuilles de papier cuisson.  Foncer un
cercle à tarte de 28-30 cm de diamètre.  Piquez le fond
de pâte à la fourchette. Couvrez d’une feuille de cuis-
son, et remplissez de légumes secs  et mettez au four
20 min à 180°C, puis retirez les légumes secs et la
feuille et poursuivez la cuisson 10 minutes.
Pour la garniture :
Préchauffez le four à 170°C.  Concassez le chocolat
dans un cul-de-poule. Dans une casserole, faites bouil-
lir le lait, le beurre et le crème.  Versez ce mélange sur
le chocolat. Mélangez délicatement en veillant à ne
pas faire de bulles. Battez légèrement les œufs, puis
ajoutez-les à la préparation. Versez ce mélange dans le
fond de la tarte préalablement cuite à blanc.  Éteignez
le four et laissez cuire 15 minutes. Vérifier la cuisson
en tapotant légèrement, la tarte doit être légèrement
tremblotante. Et sinon vous pouvez la laisser encore
plus.

Soupe minestrone

Ingrédients
3 c. à s. d'huile d'olive
1 oignon haché
2 gousses d'ail
1 courgette coupée en petits dés
1 branche de céleri coupée en petits dés
1 carotte coupée en petits dés
1 pomme de terre coupée en dés
1 poignée de petits pois 
3 tomates pelées et concassées
½ c. à s. de concentré de tomate 
150 g de haricots blancs mis à tremper une

nuit dans l'eau ou en boîte
1 litre de bouillon de poulet
1 verre de pates
Sel, poivre
2 c. à s. de parmesan 
Basilic séché en poudre 

Préparation :
Chauffez l'huile d'olive dans une casserole à
fond épais, ajoutez les oignons et cuire à feu
doux 5 min en remuant de temps en temps
jusqu'à ce qu'ils soient tendres. Ajoutez l'ail
écrasé, les courgettes, le céleri, les carottes,
les tomates et les petits pois. Couvrez et lais-
sez cuire 10 min environ en remuant de temps
en temps. Égouttez les haricots secs, rincez et
ajoutez au contenu de la casserole. Ajoutez le
bouillon, couvrez et laissez mijoter, ajoutez
les dés de pommes de terres. Quand les
légumes sont bien tendre, ajoutez les pâtes
dans la casserole, laissez cuire à découvert
pendant 8 à 10 min jusqu'à ce que les pâtes
soient al denté. Salez, poivrez selon votre
goût. Servir avec le parmesan râpé et un peu
de basilic par le dessus.

Tourte au bœuf

Ingrédients pour la pâte :
250 g de farine
120 g de beurre en morceau
1 jaune d’œuf
½ c. à c. de sucre
1 c. à c. de persil séché
¼ c. à c. de cumin
½ c. à c. de sel
50 ml d’eau froide ( + ou – selon le besoin)

Pour la farce de viande :
2 steaks moyens de bœuf
½ oignon haché
1 gousse d'ail
1 belle poignée de légumes (carottes, maïs,

petits pois)
Sel et poivre noir
¼ de c. à c. de cumin
2 c. à s. d'huile de table
1 verre d'eau
Un peu de gruyère
2 pommes de terre ou selon le besoin

Préparez la pâte :
Dans le bol d’un blinder, mettez la farine et le
beurre en morceaux, mixez. Ajoutez le jaune
d’œuf, le sucre, le sel et le persil et le cumin
mixez encore. Ajoutez l’eau en petite quan-
tité et mixez, jusqu’à ce que la pâte forme une
boule (allez-y doucement avec l’eau).
Couvrez la boule de pâte avec du film ali-
mentaire, et laissez au frigo pendant 30 min-
utes. Etalez la pâte et foncez un moule à
quiche couvert d'un papier de cuisson, piquez
a l'aide d'une fourchette. Cuisez la pâte à
blanc pour 10 à 12 minutes.

Préparez la viande :
Coupez la viande en petits cubes. Dans une
poêle, mettez la viande et l'oignon haché,
ajoutez l'huile  couvrez la poêle et laissez
revenir jusqu'a ce que la viande jette son eau
( il faut remuer de temps en temps). ajoutez
les légumes, le sel, le poivre noir et le cumin,
couvrez d'eau et laissez cuire, jusqu'à ce que
la viande devient bien tendre, et la sauce un
peu réduite ( il ne faut pas qu'il en reste beau-
coup d'eau. remplissez le fond de pâte de
cette viande aux légumes, avec juste un peu
de son jus ( 2 c. à s. pas plus, s'il en reste de
jus, gardez le pour la fin de cuisson de la
tourte.   Râpez un peu de fromage par-dessus.
Coupez les pommes de terre pelées et lavées
en fine rondelle. Couvrez bien le top de la
tourte pour ne pas laisser la viande visible.
Badigeonnez les rondelles avec un peu
d'huile, ajoutez un peu de sel et un peu de
poivre noir. Faite cuire dans un four
préchauffé a 180 degrés pendant 30 minutes,
ou jusqu’à ce que la pomme de terre soit bien
cuite.  A la sortie du four, arrosez le haut de
la tourte avec 2 c a soupe de jus de cuisson de
la viande. 

VOUS SOUFFREZ DE MAUX DE TÊTE PENDANT LE JEÛNE ?

Voici quelques conseils

Jardinière de légumes 
Ingrédients

500 g de petits pois écossés
500 g de fond d’artichauts
500 g fèves fraiches entières
2 gousses d’ail
1 piment fort (facultatif)
Sel, poivre noir
Paprika
Une petite poignée de riz
3 c. à s. d’huile d'olive 
1 c. à s. de tomate concentré

Préparation :
Dans le mortier, écrasez l’ail avec le piment fort, le

sel et le poivre noir. Nettoyez les fèves, découpez
les tout en gardant leur peau. Rincez les petits pois
et découpez les artichauts en quatre ( les miens
étaient petits, j'ai laissé entier) Dans une marmite a
fond épais, placez les fèves, les petits pois, l'huile,
la dersa ( mélange d'ail écrasé)  laissez mijoter pen-
dant quelques minutes, puis ajouter l'eau ( juste
pour couvrir les légumes). A mi-cuisson, ajoutez les
artichauts, et le concentré de tomate délué dans un
peu d'eau bouillante.  Laissez mijoter à feu doux
jusqu'à cuisson, tout en surveillant pour que ça ne
sèche pas et brule. Quand le tout est bien cuit,
ajoutez le riz et la coriandre et laisser à feu doux. La
sauce va être partiellement réduite, mais pas flot-
tante.
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A près la mention de ces trois
Hadiths, dont les deux derniers
sont authentiques, voyons à

présent ce que c’est la médisance et
quel est son verdict. La médisance
consiste à évoquer le défaut de son
frère en Islam pendant son absence,
d’une manière qui lui déplairait s’il en
était informé et ce, sans aucune
nécessité. Par "le défaut de son frère",
j’entends exclure les propos élogieux.
Par "frère en Islam" j’entends exclure
l’infidèle, car le médire n’est pas une
médisance. Par "pendant son
absence" j’entends exclure le fait de
parler d’une personne présente. Cela
ne constitue pas une médisance selon
le plus juste des avis des oulémas. Par
"qui lui déplairait s’il en était
informé" j’entends exclure tout pro-
pos qui lui plairait. Par "sans aucune
nécessité" j’entends exclure les pro-
pos nécessaires compte tenu d’un
intérêt légal. C’est, par exemple,
comme un avertissement lancé à pro-
pos d’ un innovateur pour que l’ on
évite de tomber dans son innovation.
Encore que, même dans ce cas, il
faille se conformer à deux exigences :
La première est la sincérité à l’égard
d’Allah le Très-Haut et la volonté de
Lui complaire (exclusivement). La
deuxième : est de limiter les propos
au défaut bien précis et éviter de le
dépasser inutilement. Les oulémas
sont unanimes que la médisance est
prohibée en l’absence d’un intérêt
justifiant sa perpétration. La plupart
d’entre eux affirment résolument que
la médisance relève des péchés
majeurs. Elle comporte différents

degrés dont certains sont plus graves
que d’autres. Médire d’un savant
musulman n’est pas comme médire
d’un ignorant. A propos de la
médisance Allah le Très-Haut dit :
{Ne médisez pas les uns des autres.
L’un de vous aimerait-il manger la
chair de son frère mort ? (Non!) vous
en aurez hor- reur. Et craignez Allah.
Car Allah est Grand Accueillant au
repentir, Très Miséricordieux} [Coran
49/12]. Selon Muslim, Al-Alaa ibn
Abderrrahmane a rapporté d’après
son père d’après Abou Houreira,
qu’Allah soit satisfait de lui, que le
Prophète, (QSSSL), a dit : "Savez-
vous ce qu’ est la médisance ?" Ses
Compagnons lui répondirent : "Allah
et son Messager le savent mieux." Il
a, (QSSSL), dit : "C’est dire de ton
frère ce qui ne lui plait̂ pas." Ils ont
dit :"Et si ce que je dis de lui est
vrai ?" Il, (QSSSL), a répondu : "S’il
est comme vous dites, vous avez com-
mis une médisance à son égard. S’il
n’est pas comme vous dites, vous
l’avez calomnié." Abou Dawoud a
rapporté par la voie de Nawfal ibn
Massahiq d’après Said̈ Ibn Zaid que
le Prophète, (QSSSL), a dit : "Une
des pires formes de l’usure consiste à
violer injustement l’honneur du
musulman." Le Prophète, (QSSSL), a
dit : "Certes, votre sang, vos biens et
votre honneur sont aussi sacrés que
ce jour, ce mois et cette contrée. Que
le présent en informe l’absent. Car le
premier peut parfois transmettre un
enseignement à un absent plus apte
que lui à le comprendre." Ce Hadith
est rapporté par Abou Bakra et figure

dans les deux Sahih. L’une des pires
et des plus graves formes de la
médisance consiste à dénigrer un
musulman, à le mépriser, à le vilipen-
der, à s’efforcer à l’humilier, à lui ôter
le respect et à violer son honneur. Ce
caractère odieux, cette grande mal-
adie fait partie des péchés majeurs et
son auteur encourt une grande men-
ace et un dur châtiment.

L’humilité ou beaucoup d’actes
d’adoration ?

Il arrive parfois que nous soyons pris
d’enthousiasme pour l’accomplisse-
ment de certains actes d’adoration ou
que les textes ventant le mérite de cer-
tains actes et notre engouement pour
les bonnes actions nous poussent à
redoubler d’efforts dans les actes
dévotionnels. Il nous arrive d’ oublier
que l’essence des actes d’adoration ne
réside pas dans leur abondance ou
dans leur durée, comme la prière noc-
turne par exemple, ou l’achèvement
de la lecture de tout le Coran ou
encore la quantité des aumônes ; la
quintessence de l’adoration est en
réalité l’état du cœur lors de son
accomplissement et le degré d’humil-
ité et d’émotion du cœur. Les textes
confirment cela : Allah, exalté soit-Il,
dit : "Celui qui a créé la mort et la vie
afin de vous éprouver (et de savoir)
qui de vous est le meilleur en œuvre,
et c’est Lui le Puissant, le
Pardonneur." (Coran 67/2) "Ceux qui
croient et font de bonnes œuvres...
vraiment Nous ne laissons pas perdre
la récompense de celui qui fait le
bien." (Coran 18/ 30). Ibn al-Qayyim,

qu'Allah lui fasse miséricorde, a dit,
pour étayer cela : "De même, deux
rak'ât que le serviteur d’ Allah
accom- plit en orientant son cœur et
ses mem- bres vers Allah, exalté soit-
Il, en vouant son cœur tout entier à
Allah, exalté soit-Il, valent mieux que
deux cents rak’ât dénuées de cela,
même si leur rétribution sera grande
étant donné leur grand nombre." Et il
a dit : "Deux œuvres peuvent être
semblables en apparence, alors que le
mérite de l’une par rapport à l’autre,
voire le mérite d’une petite quantité
de l’une par rapport à une grande
quantité de l’autre, peut être
immense." Il a dit : "Le mérite des
bonnes actions varie en fonction de la
foi, de la glorification et de la vénéra-
tion que renferment les cœurs.
Rechercher la satisfaction de l’Etre
adoré uniquement, sans rien
rechercher d’autre pour que les deux
œuvresnefassentqu’uneetqueladif-
férence de mérite entre les deux ne
puisse être évaluée que par Allah,
exalté soit-Il." (Al-manâr al-manîf).
La confirmation d’Ibn al-Qayyim est
claire pour celui qui a une profonde
connaissance des niveaux des œuvres
et qui sait distinguer les actes dévo-
tionnels. Soyez, donc, soucieux de la
perfection et de la qualité de vos
actions en veillant à la présence et à
l’humilité du cœur en suivant con-
crètement ce qui a été transmis du
Prophète (QSSSL).

Définition de la médisance
et son verdict

Le Prophète (QSSSL) a dit : "Cinq actions rompent le jeûne : le mensonge, la médisance, la calomnie, le parjure et
la concupiscence." Il a dit aussi : "Il se peut qu’un homme ne récolte de son jeûne que la faim et la soif." Un jour,

le Prophète (QSSSL) entendit deux femmes qui jeûnaient médire sur une autre. Il dit : "Ces deux femmes
s’abstiennent de ce qu’Allah, Exalté soit-Il, leur ordonne de faire et font ce qu’Allah leur défend de faire."



Toutes les dispositions
nécessaires ont été prises
pour assurer une alimentation
régulière de la capitale en eau
potable durant le mois de
Ramadhan et tout au long de
la saison estivale.

PAR BOUZIANE MEHDI

C’ est ce qu’a déclaré le ministre
des Ressources en eau,
Arezki Berraki, assurant à

l’APS, à l’occasion d'une visite
d’inspection à la station de pompage
de Tassala el-Merdja, qui alimente les
communes de l’ouest d’Alger, qu’en
attendant que la situation s’améliore,
il y aura de la régularité dans
l’alimentation en eau potable, ajoutant
qu’il a ajouté que "des équipes sont
mobilisées pour éviter les ruptures
d’approvisionnement". La ville
d’Alger "recèle de ressources
hydriques importantes avec une pro-
duction qui dépasse 1 million de
mètres cubes par jour pour une popu-
lation de 4 millions d’habitants", a
affirmé, en outre, M. Berraki, ajoutant
que "malgré le stress hydrique que
connaît le pays, les réserves du pays
sont largement suffisantes pour per-
mettre aux Algériens de passer un été
convenable".
Selon l’APS, le ministre a mentionné
les dernières pluies de ce mois d’avril
et de mars écoulé, en affirmant qu’une
évaluation plus précise sur les les dis-
ponibilités du pays en ressources
hydriques est prévue à la fin du mois
d’avril et avançant que les eaux
stockées au niveau des barrages, éva-
luées à 4 milliards de mètres cubes,

ainsi que les stations de dessalement
implantées le long du littoral et les
forages répartis à l’échelle nationale,
qui produisent 2,5 milliards de mètres
cubes, permettront de faire face aux
besoins de la population du moins
pour l'année 2020.
"Outre l’alimentation en eau potable,
ces quantités conséquentes permet-
tront même l’irrigation des grands
périmètres qui s’alimentent des
grands barrages", a assuré le minis-
tre, soulignant, par ailleurs, que
l’Algérie compte avoir une vision à
moyen et long terme lui permettant de
s’adapter au changement climatique
afin qu’elle puisse gérer les éven-
tuelles situations de stresse hydriques.
"Nous devons faire une évaluation
pour avoir une vision prospective afin
d’anticiper les mesures en cas où la
sécheresse persiste après ces der-
nières pluies", a dit M. Barrabi, en
précisant que "ce travail de prospec-
tion se fera au terme du mois d’avril
par un comite ministériel avec l’appui
de l’agence nationale des ressources
hydriques et l’agence nationale de la
gestion intégrée des ressources en
eau".
M. Berraki a, concernant l’objet de
cette visite effectuée à la station de

pompage numéro 1 de Tessala el-
Merdja, expliqué qu’il s’agit d’une
"station très importante" , elle ali-
mente en effet les villes de Draria,
Douera, Souidania, Ouled-Fayet,
Rahmania, El-Achour, Baba-Hassen,
Saoula, Khraissia, Dely-Brahim et
Chéraga, tandis qu’une deuxième sta-
tion mitoyenne alimente Tassala el-
Merdja, Douera et une partie de
Birtouta.
Il a affirmé que son département "mise
beaucoup sur la maintenance de ces
stations à travers l’installation des
pompes de secours pour faire face à
d’éventuelles pannes mécaniques ou
électriques pouvant interrompre
l’alimentation en eau potable du
Grand Alger". Une cellule a été instal-
lée afin de faire le suivi quotidien de
la situation et de s’assurer d’une ali-
mentation régulière des communes en
eau potable à travers le pays, elle tra-
vaille en coordination avec les direc-
tions locales des ressources en eau.
Le ministre a également souligné le
travail d’assainissement et de désin-
fection effectué quotidiennement au
niveau des agglomérations, des cités
et des boulevards dans toutes les
wilayas du pays.

B. M.

La pertinence de la promotion des
énergies renouvelables dans la poli-
tique énergétique et environnementale
algérienne a été mise en avant
dimanche 8 mars à Ghardaïa, lors
d'une conférence nationale sur les sys-
tèmes énergétiques, environnement
plasma et matériaux "Seepm" 2020.
Initiée par le laboratoire de recherche
en matériaux technologiques et sys-
tème énergétique et l'environnement,
en collaboration avec la faculté des
sciences et technologie de l'université
de Ghardaïa, cette conférence a pour
objectif de fournir une plateforme
interactive et collaborative pour les
chercheurs universitaires et les parte-
naires industriels, selon les organisa-
teurs. Elle vise également à échanger
le savoir-faire, les connaissances et les
nouvelles avancées en matière de
matériaux fonctionnels et de haute
technologie pour la production
d'énergies renouvelables et propres.
L'évènement se veut aussi une initia-

tive visant à soutenir les entreprises
socioéconomiques algériennes en vue
de leur donner des solutions concrètes
dans leurs problématiques liées à
l'énergie renouvelable, les matériaux,
la préservation de l'environnement et
la lutte contre la pollution.
Il a pour but également de rassembler
les organismes et les industriels qui
souhaitent échanger sur des probléma-
tiques se rapportant à la thématique de
cette conférence en vue de favoriser
des collaborations et l'innovation.
Des universitaires et chercheurs des
universités de Boumerdès, El-Oued,
Laghouat, Ouargla et Ghardaïa ont
insisté sur la nécessité de cultiver la
notion d'écocitoyenneté et de préconi-
ser des solutions durables pour le
développement économique national
à travers l'encouragement et la promo-
tion des énergies propres.
La nécessité de mettre en place une
base de données partagée entre les dif-
férents acteurs et un réseau d'échange

entre les universités, les industriels,
les décideurs et les associations
concernées, afin de mettre à profit
leurs expériences pour une meilleure
optimisation des acquis, a été préconi-
sée à cette occasion.
Les participants à cette conférence
aspirent à l'unification de la vision
pour une meilleure contribution au
développement des énergies renouve-
lables, et ont souligné que l'université
algérienne œuvre pour accompagner
la stratégie nationale à travers
l'orientation des formations et des
recherches vers les besoins des acteurs
socioéconomiques. Au programme de
cette conférence, qui a vu la participa-
tion de plus d'une centaine de cher-
cheurs et d'universitaires, figurent des
exposés sur la thématique des sys-
tèmes énergétiques, des matériaux et
plasma, l'environnement et les trans-
ferts thermiques ainsi que les sources
naturelles.

APS
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ORAN
Réalisation d’un

complexe olympique
et d’un village
méditerranéen

Les travaux de réalisation du complexe
olympique et du village méditerranéen
dans la commune de Bir el-Djir se pour-
suivent suivant une cadence appréciable
en dépit du report de la 19e édition des
Jeux méditerranéens dû à la pandémie du
coronavirus.
Les entreprises chargées des travaux
veillent à ce que tout se déroule normale-
ment tout en tenant en compte les gestes
de distanciation et toutes les autres
mesures préventives contre le Covid-19.
Les différents chantiers des deux impor-
tantes infrastructures ont fait l’objet,
mardi matin, d’une visite d’inspection du
wali d’Oran, Abdelkader Djellaoui,
accompagné par le directeur local des
équipements publics, a souligné la même
source, notant que les deux responsables
ont notamment inspecté l’évolution de
l’opération de la semence du gazon natu-
rel au niveau du stade de football de
40.000 places qui touche à sa fin, ainsi
que les chantiers de la salle omnisports
(6.000 places) et le complexe nautique
(2.000 places) qui renferme deux pis-
cines olympiques et une troisième semi-
olympique.
La 19e édition des Jeux méditerranéens,
prévue initialement pour l’été 2021, a
été reportée à l’été suivant (25 juin-5
juillet 2022) comme d'ailleurs les diffé-
rentes joutes internationales, à savoir
les jeux olympiques et d’autres manifes-
tations sportives internationales, ren-
voyés à leur tour à l’année 2022 en rai-
son de la crise sanitaire qui secoue la pla-
nète depuis plusieurs semaines.

MILA
2.900 colis de

denrées alimentaires
distribués

Une opération de distribution de 2.900
colis de denrées alimentaires a été lan-
cée, lundi 20 avril, dans la commune
d’Oued-Endja au profit des familles dému-
nies des zones d'ombre de la wilaya.
Ces colis seront répartis sur 2.000
familles démunies et 900 chefs de famille
de la catégorie aux besoins spécifiques.
Ces produits alimentaires, dons de bien-
faiteurs et d’hommes d'affaires de la
wilaya de Mila, ont été distribués à leurs
bénéficiaires à travers 9 communes, cette
opération se poursuivra dans les pro-
chains jours pour inclure toutes les
familles nécessiteuses de la wilaya afin
de les aider en pleine pandémie de Covid-
19, et en prévision également du mois
sacré du Ramadhan.
Les colis distribués, constitués de 17
produits alimentaires, représentent une
quantité totale de 700 quintaux de
semoule, 290 qx de farine, 5.800 litres
d'huile de table, 2.900 boîtes de lait en
poudre, 29 qx de sucre, 23 qx de concen-
tré de tomates, 29 qx de lentilles et de
pois chiches, en plus de 142 qx de pâtes
alimentaires et d’autres produits de
consommation.
Le chef de daïra a fait savoir, par ailleurs,
que cette opération initiée par les autori-
tés de la wilaya avec la contribution de
bienfaiteurs, vient s’ajouter à de précé-
dentes opérations de solidarité ayant
ciblé 4.000 familles des zones d’ombre,
en plus d’une caravane de solidarité com-
posée de 21 camions chargés de diverses
denrées alimentaires, et de produits de
nettoyage et de désinfection pour lutter
contre le coronavirus, acheminés à la
wilaya de Blida.

APS

ALGER, ALIMENTATION EN EAU POTABLE

Des équipes mobilisées
pour éviter les ruptures

GHARDAIA, PROMOTION DES ÉNERGIES RENOUVELABLES

Des chercheurs planchent sur la question
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-REPUBLIQUE ALGERIENNE
DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE

MINISTERE DE L’HABITAT, DE L’URBANISME ET DE LAVILLE
DIRECTION DES EQUIPEMENTS PUBLICS

WILAYA D’EL TARF
N.I.F : 00133601900843

AVIS D’ATTRIBUTION DU MARCHE
Conformément à l’article 65 du décret présidentiel n°15/247 du
16/09/2015, portant réglementation des marchés publics et délégations de
service public et suite à l’avis d’appel d’offre national ouvert avec exigence
de capacités minimales n°95 2020 par sur les journaux MIDI LIBRE le
26/03/2020 et EDOUGH NEWS le 26/03/2020 portante sur :
PROJET : Réalisation d’un (01) lycée type 1000 au niveau du site des
1100 logements LPL à la commune d’ECHATT, wilaya d’EL TARF

-LOT : UNIQUE -
Et suite au PV d’évaluation des offres en datte du : 22/04/2020
La direction des équipements publics de la wilaya d’El-Tarf informe les
soumissionnaires que ce projet est attribué provisoirement à :

N.B
Tout soumissionnaires qui ne sont pas retenus sont invités à se rapprocher
des services de la direction au plus tard 03 jours à compter de la première
apparition de cet avis pour prendre connaissance des résultats d’évaluation
de leurs offres.
Tout soumissionnaires contestent le choix opéré par le service contractant
peut introduire un recours dans les dix (10jrs) qui suivent la parution de cet
avis auprès de la direction des équipements publics de la wilaya d’El Tarf.

N°
des plis Projet ETB NIF

Montant après
correction en
TTC (DA)

Délai de
réalisation

Critères de
choix

02

Réalisation d’un (01)
lycée type 1000 au
niveau du site des

1100 logements LPL à
la

commune d’ECHATT
wilaya d’EL TARF
-LOT : UNIQUE -

FARTAS
YAZID 1982 3608 00076 31

Tranche ferme
294 624 275,57

DA
12 mois

La seule
offre qualifiée
teccniquement

Tranche
conditionnelle
85 881 103,81

DA
4 mois

Total :
380 505 379,38

DA 16 mois



Sur le plan purement
économique, la pandémie
sanitaire pourrait se solder
par des répercussions et des
retombées néfastes pour le
pays, d'autant que la plupart
des entreprises publiques et
privées sont, soit à l'arrêt soit
en mode de fonctionnement
ralenti et donc en crise.

ENTRETIEN RÉALISÉ PAR AMAR
AOUIMER

A vec plus de 3.400 personnes
contaminées par le coronavi-
rus et 425 morts dénombrés

en Algérie, soit le premier pays en
Afrique en termes de statistiques, le
pays a, cependant, amorcé une
courbe descendante ces derniers
jours avec quelque 129 cas journa-
liers et 4 à 10 décès quotidiens. Sur
le plan purement économique, cette
grave épidémie pourrait se solder
par des répercussions et des retom-
bées néfastes pour le pays, d'autant
plus que la plupart des entreprises
publiques et privées sont soit à
l'arrêt, soit en mode de fonctionne-
ment ralenti et en crise.
Aussi, il est bon de rappeler que tous
les moyens de transport publics sont
paralysés, à savoir les chemins de
fer, les bus et autobus, le métro et le
tramway, ainsi que les taxis.
Cela signifie que sans moyens de
locomotion, les travailleurs sont
incapables de se rendre à leur lieu de
travail. De ce fait, durant la période
de confinement qui peut durer plus
de 30 jours, c'est toute l'économie
nationale qui en pâtira.
Même les grandes puissances écono-
miques occidentales américaines et
européennes se heurtent actuelle-
ment à cette crise économique et
financière aiguë, grave et sans pré-
cédent dans l'Histoire moderne et
contemporaine.
Elle est plus préjudiciable et plus
désastreuse que la crise financière de
1929 et la Seconde Guerre mon-
diale.
A titre d'exemple, l'Allemagne, pre-
mière puissance économique euro-
péenne est confrontée à une grande
récession économique et à un effrite-
ment du produit intérieur brut depuis
le début de cette pandémie de coro-
navirus. Le PIB chute de plus de 12
% tandis que 50 % des entreprises
privées sont menacées de dispari-
tion.
L'État doit injecter des centaines de
milliards d'euros pour assurer leur
pérennité. En plus, des milliers de
travailleurs risquent la perte de leurs
emplois.

En Algérie, le secteur privé a solli-
cité l’aide financière de l'Etat pour
faire face aux conséquences
fâcheuses de cette crise sanitaire,
notamment le secteur des boissons
où le président de l'Association des
producteurs algériens de boissons,
Ali Hamani, a récemment tiré la
sonnette d'alarme en demandant
l'intervention des autorités pour
compenser le manque à gagner et
renflouer la situation économique et
financière des entreprises privées
dont le fonctionnement est forte-
ment affecté.

Midi Libre : Toute la planète tra-
verse une crise sanitaire aiguë et
inédite à cause du coronavirus.
Qu'en est-il actuellement à votre
avis ?

Mahfoud Kaoubi : Cette situation
est inédite par son ampleur aussi
bien sur le plan sanitaire
qu'économique et social.
Maintenant, pour ce qui est de la
situation enAlgérie, il y a une évolu-
tion positive si on se fie aux statis-
tiques qui nous sont fournies par les
organes officiels. Donc, on a une
idée sur la conjoncture, sachant que
3.400 cas de contamination sont
recensés en Algérie avec 425 décès.
Exception faite de la situation en
Syrie et comparativement avec les
pays du Maghreb et les pays de la
Méditerranée, la situation en Algérie
est maîtrisée dans l'espace et surtout
dans le temps.
Espérons qu'elle va encore évoluer
davantage et se diriger vers une ten-
dance positive avec une levée du
confinement et une reprise de la vie
normale pour les citoyens. Mais sur-
tout un retour à la vie économique et
sociale.

Pensez-vous que les mesures pré-
ventives prises par le gouverne-
ment pour stopper le coronavirus
ont été prises à temps ?

A mon avis, on aurait pu agir anté-
rieurement deux semaines avant
pour surtout localiser le virus sur le
plan spatial.
Donc, on revient à la réalité que le
virus est apparu à Blida et a pu se
propager ailleurs dans le pays.
Sur le plan spatial, il aurait été préfé-
rable, comme le cas chinois, ensuite
le localiser, le cerner et le confiner
dans deux ou trois wilayas, au lieu
de voir sa propagation sur les 47
wilayas, comme c’est le cas
aujourd'hui.
Dieu merci, les mesures qui ont été
prises par la suite ont permis de maî-
triser la situation et d’éviter le plus
grave. En ce sens que dans certaines
wilayas, l'épidémie ne dépasse pas
les 15 ou 20 cas de contamination.
La situation aurait été beaucoup plus
dramatique si les cas étaient plus
nombreux dans les autres wilayas.
Aujourd'hui, nous sommes dans une
situation plus ou moins maîtrisée qui
nécessite de redoubler d'efforts de la
part des pouvoirs publics, mais sur-
tout des citoyens afin de mieux
observer les règles auxquelles on
commence à s'habituer.
Malheureusement, les règles ne sont
pas scrupuleusement respectées
dans certaines wilayas, sachant que
la dangerosité du coronavirus réside
dans sa capacité de se propager rapi-
dement.
Mon opinion et mon avis consistent
à ne pas baisser la garde. Donc, on a
fourni des efforts pratiquement
depuis un mois et on doit suivre la
même vigilance durant ce mois de
Ramadhan. Et espérons qu'à la fin de
ce mois sacré, on sortira vainqueurs
de cette épidémie meurtrière.
Souhaitons que les efforts des pou-
voirs publics et des citoyens conver-
gent vers un respect strict des
mesures simples qui vont permettre
d'atténuer ou stopper la progression
du virus.
Notre système de santé n'obéit pas à

des règles et à un mode de gestion
moderne. Cela doit être géré par des
compétences pour avoir plus
d'efficacité et d'efficience. Cela doit
aussi se traduire par des outputs
développés par des nations en éco-
nomisant de l'argent et en améliorant
le système de santé.
Il y a lieu de mettre en relief le sys-
tème de hiérarchisation des soins
pour les soins des citoyens et surtout
revaloriser les bureaux d'hygiène
desAPC et actionner les services des
polycliniques, des centres de santé et
des établissements hospitaliers uni-
versitaires qui font de la recherche
scientifique, tout en prodiguant des
soins de haute définition et de spé-
cialité. Maintenant, cette organisa-
tion et cette architecture sont
bonnes. Mais c'est notre système de
santé et les instruments de santé qui
n'obéissent pas à des règles de ges-
tion moderne et contemporaine,
mais qui ont de meilleurs résultats
en matière d'indicateurs sociaux. En
ce sens que l'Algérie met en œuvre 5
ou 5,5% de son produit intérieur brut
pour le système de santé.

Le secteur privé joue-t-il son rôle
convenablement actuellement ?

Connaissant la situation actuelle, on
peut dire que l'avenir est au secteur
public. Le secteur privé a tendance à
aller vers le secteur marchand qui
réalise le gros du chiffre d'affaires et
de la profitabilité. On ne peut pas
mettre les secteurs de l'éducation et
de la santé à une logique marchande,
car il s'agit, tout simplement, de la
santé humaine et de l'éducation.
C’est ce qu’on appelle en économie
le secteur non marchand.
Donc, ces secteurs devraient être
pris en charge par l'Etat, mais mal-
heureusement en socialisant à
outrance l'offre et la demande.
Cette socialisation fait que le coût
n'est pas senti directement. Quand
on accède à une structure, on ne
paye pas.
C'est cela le véritable ordonnateur
en matière de santé publique.
Lorsqu'il prodigue des soins et déli-
vre des ordonnances, il sait que ce
n'est pas lui qui dépense.
C'est le système de gestion qui doit
permettre de pallier à cette myopie
et de veiller à ce que les soins prodi-
gués soient de très bonne qualité et
que l'argent dépensé et géré par le
Trésor public soit le mieux géré.
Aussi, vu le manque de règlementa-
tion et d'organisation dans le secteur
privé qui a 25 années d'existence, on
constate un manque d'entreprises.
Il doit y avoir un respect des normes
techniques. Il y a entre 60 et 65 %
qui ne respectent les règles.

A. A.
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"On doit économiser de l'argent et
améliorer le système de santé"

Le pétrole a chuté hier tiré
suite à la saturation des
infrastructures de stockage et
des doutes persistants sur
l’efficacité de l’accord Opep+
à enrayer la chute historique
de la demande mondiale.

PAR RIAD EL HADI

V ers 10h GMT, le baril WTI pour
livraison en juin perdait 15,64 %
par rapport à la clôture de vendredi,

à 14,29 dollars, quelques instants après
avoir touché un minimum à 14,18 dollars.
Pour le baril de Brent de la mer du Nord
(référence pour le pétrole algérien) pour
juin, la baisse est moins sévère (-5,42 %
à 10h55 GMT) à 20,75 dollars, après avoir
atteint en séance 19,98 dollars.
La saturation des installations de stockage
aux états-Unis, la chute de la demande
mondiale et les doutes sur l’efficacité de
l’accord Opep+ sur la réduction de la pro-
duction de près de 10 millions de barils par
jour, sont les principales raisons du plon-
geon du pétrole, une semaine après avoir
enregistré une baisse historique, en clôtu-
rant pour la première en territoire négatif (-
37,63 dollars), lundi 20 avril.

Les capacités mondiales
de stockage saturées

dans 3 semaines
Le marché mondial du pétrole est en passe
d’atteindre ses limites en matière de capa-
cité de stockage dans les trois prochaines
semaines, a révélé une nouvelle étude de la
Banque Goldman Sachs, qui ajoute que
cela nécessitera l’arrêt de près de 20 % de
la production mondiale.
En fait, "une fois qu’il n’y aura plus de
place pour stocker le pétrole, il faudra pro-
bablement 4 à 8 semaines pour que les
marchés s’accommodent de cette situa-
tion", a estimé cette étude.
Ce rééquilibrage annoncé de l’offre et de la
demande est une bonne nouvelle pour le
secteur qui a connu ses plus mauvaises
statistiques au cours des deux derniers
mois.
Mais "cela va certainement créer une vola-
tilité importante des prix avec de nou-
veaux creux à la baisse jusqu’à ce que

l’offre soit finalement égale à la demande",
a souligné Jeff Crie, directeur de recherche
sur les matières premières chez Goldman
Sachs. L’institution financière pense que
les prix ne se redresseront probablement
que lentement jusqu’à la mi-2021 et que
selon ce scénario, le marché pourrait ainsi
rester déficitaire de l’offre jusqu’en juin.

Washington envisage des prêts
L’administration américaine envisage
d’accorder des prêts aux entreprises pétro-
lières, en grandes difficultés face à la chute
des prix de l’or noir, a indiqué dimanche le
secrétaire au Trésor qui estime par ailleurs
que l’économie va "vraiment rebondir" au
troisième trimestre.
Prêter de l’argent aux sociétés du secteur de
l’Énergie est une option "que nous étu-
dions de près", a déclaré Steven Mnuchin
sur la chaîne Fox News. Le gouvernement
ne procédera toutefois à "aucun sauvetage
financier qui profiterait aux actionnaires",
a-t-il insisté.
Le Président Donald Trump avait annoncé
mardi avoir demandé à son administration
de mettre sur pied un plan d’aide d’urgence
à l’industrie du gaz et du pétrole.
Avec les mesures de confinement impo-
sées pour enrayer la propagation du Covid-
19, les transports comme les usines se
sont figées un peu partout dans le monde
et la demande en énergie s’est en effet
effondrée. Le prix du baril de pétrole coté

à New York a même terminé sous zéro
pour la première fois de son histoire lundi
dernier. Interrogé vendredi lors d’un brie-
fing à la Maison Blanche sur la possibilité
que le gouvernement américain prenne des
parts dans les compagnies du secteur éner-
gétique en échange d’aides financières, le
secrétaire au Trésor avait aussi répondu que
c’était une des alternatives envisagées.
M. Mnuchin a par ailleurs estimé
dimanche que l’économie américaine allait
"vraiment rebondir en juillet, août, sep-
tembre après avoir progressivement redé-
marré en mai et juin".
Les services du budget du Congrès améri-
cain (CBO) ont estimé vendredi que le pro-
duit intérieur brut des États-Unis devrait
chuter d’environ 12 % au deuxième tri-
mestre avant de rebondir de 5,4 % au troi-
sième trimestre. Sur l’ensemble de
l’année, ils prévoient une contraction de
5,6 % et un rebond de 2,8 % pour 2021.
Kevin Hassett, conseiller économique du
président Trump, a affirmé pour sa part que
le PIB pourrait chuter de 15 % à 20 % au
deuxième trimestre.
"C’est le choc le plus important depuis la
Seconde Guerre mondiale", a-t-il déclaré
sur la chaîne ABC.

R. E.
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Le pétrole américain plonge,
le Brent recule

AIDE AUX FAMILLES NÉCESSITEUSES

Implication des associations de quartier
PAR FAYÇAL ABDELGHANI

Les associations de quartier au niveau
d’Alger s’emploient à aider les familles
nécessiteuses. Ces comités en plus des
associations locales ont décidé de contri-
buer par des colis alimentaires au profit
des personnes nécessiteuses ou en
détresse. En coordination avec les com-
munes, les comités de quartier de la capi-
tale, au nombre de 32 pour l’heure, ont
décidé des actions de solidarité durant ce
mois de jeûne. Ces derniers ont, grâce aux
fichiers des services sociaux des APC,
obtenu les listes de personnes dans le
besoin. Des colis alimentaires sont en

effet distribués chaque jour selon des
associations locales qui n’ont pas hésité à
publier leurs adresses et coordonnées via
les réseaux sociaux. C’est le cas de
l’association - Chabab - d’Alger-Centre
dont les membres s’activent les après-
midi à rendre visite aux familles nécessi-
teuses dans plusieurs quartiers afin de leur
apporter des "f’tour" complets. Cette
association a mis sur sa page Facebook
une liste de denrées alimentaires à récolter
dont les féculents, sucre, huile, café ou
encore légumes pour les distribuer ensuite
aux nécessiteux durant le mois de
Ramadhan. C’est le mot d’ordre des autres
comités de quartiers au niveau de

Belouizdad, Bab el-Oued, Bologhine,
Bouzaréah qui selon leurs représentants
ont décidé de publier des brochures et les
numéros de téléphones afin "de recevoir
les dons et les contributions des citoyens
pour venir en aide aux personnes sans res-
sources". Ces associations ont obtenu des
autorisations de la wilaya pour distribuer
des repas aux domiciles des personnes
concernées et sans que cela puisse entra-
ver leurs missions. Faute de restaurants
de la "Rahma", les personnes sans abri et
celles restées bloquées faute de moyens de
transport. C’est l’association locale d’El-
Madania en collaboration avec la DAS
d’Alger qui vient en aide à ces personnes.

Cette association utilise une salle de la
maison de jeunes pour confectionner les
repas et les apporter directement aux per-
sonnes pauvres logées dans la même
structure. D’autres initiatives ont vu éga-
lement le jour au niveau national grâce au
concours de plusieurs philanthropes ano-
nymes et le mouvement associatif local.
Rappelons que le gouvernement a décidé
dernièrement d’accorder le statut d’utilité
publique à toutes les associations natio-
nales appelées à contribuer en tous lieux
et à tout moment en ces temps de crise
sanitaire.

F. A.

MEILLEURS ENDROITS POUR
TRAVAILLER EN ALGÉRIE

Boehringer
Ingelheim

et Novartis Pharma
en tête de liste

Boehringer Ingelheim et Novartis
Pharma ont été distingués comme les
meilleurs endroits pour travailler en
Algérie pour 2020 selon le programme
annuel de recherche sur le lieu de travail,
Best Places to Work. Ce programme de
certification international offre aux
employeurs la possibilité d’évaluer
l’engagement et le bonheur de leurs
employés afin de reconnaître et d’honorer
ceux qui offrent une expérience de travail
exceptionnelle. La certification "Best
Places To Work" est un processus qui
s’effectue en deux étapes, consistant en
premier lieu à l’évaluation des politiques
et des pratiques des entreprises sur le lieu
de travail, et le second à un sondage
auprès des employés visant à évaluer les
expériences et le niveau d’engagement au
sein de l’organisation. Selon Hamza
Idrissi, responsable du programme pour
l’Algérie, "ces entreprises certifiées sont
enthousiasmées par le bien-être et
l’engagement de leurs employés et se
sont engagées à prendre les prochaines
mesures nécessaires pour leur permettre
de devenir une organisation extraordinai-
rement engagée". Pour Bachir Batel,
directeur général de Boehringer Ingelheim
Algérie : "La plus grande richesse de
toute entreprise, reste les personnes qui y
travaillent, nos employés sont la raison
derrière tous les résultats que nous
accomplissons". Ainsi, il a considéré
qu’il "est dans les valeurs fondamentales
de Boehringer Ingelheim de prendre soin
de son peuple, de l’aider à grandir et à se
développer dans le but ultime d’améliorer
la santé humaine et animale dans le
pays". Pour sa part, Karim Harchaoui,
directeur général de Novartis Algérie a
indiqué "Novartis Algérie poursuit son
parcours vers un meilleur environnement
de travail". Selon lui "les valeurs et les
comportements de notre société restent la
base sur laquelle nous construisons nos
relations avec nos employés afin de deve-
nir une entreprise citoyenne au service
des patients algériens et de l’économie
nationale". Les recherches de cette année
montrent que les employés engagés res-
tent avec leur employeur plus long-
temps, servent les clients plus efficace-
ment et contribuent à une entreprise
rentable.

R. N.
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Une pandémie mondiale,
doublée d’une crise
économique : tout cela n’était
pas suffisant pour Jair
Bolsonaro.

E n effet depuis vendredi 24 avril,
avec la démission brutale du très
populaire ministre de la Justice,

Sergio Moro, le Brésil est également
plongé dans une grave crise politique,
aux conséquences potentiellement
explosives.
Tout a commencé jeudi. Dans l’après-
midi, le Président annonce son inten-
tion de remplacer le directeur de la
toute-puissante Police fédérale (PF),
équivalent du FBI américain, subor-
donné au ministère de la justice.
Problème : Mauricio Valeixo, chargé
du poste, est un proche parmi les
proches de Sergio Moro. Tous deux
issus du Parana (sud du pays), ils
menèrent ensemble de front

l’opération anticorruption "Lava
Jato", l’un comme magistrat et l’autre
comme chef de la police locale.
La nomination du directeur de la PF
est une prérogative présidentielle.
Qu’importe : Sergio Moro est le
ministre le plus populaire du gouver-
nement et il n’entend pas se la laisser
dicter. A la surprise générale, il pose
sa démission, mais sans parvenir à
faire plier Jair Bolsonaro, qui campe
sur sa décision. Toute la nuit, députés
et généraux tenteront de raccommoder
les deux hommes, sans succès.
Vendredi matin, le Journal officiel
publie le renvoi de Mauricio Valeixo.
A 11 heures pétantes, Sergio Moro
annonce son départ.
Face à la presse, déterminé, le désor-
mais ex-ministre de la justice et de la
sécurité publique lâche ses coups. Il
accuse le Président Bolsonaro
d’attenter à l’indépendance de la jus-
tice en souhaitant nommer à la tête de
la PF "un proche qu’il pourrait appe-
ler pour obtenir des informations" sur

les enquêtes en cours et en particulier
sur celles visant sa famille. "Il était
clair qu’il y aurait une ingérence poli-
tique dans la Police fédérale, qui
remettrait en cause ma crédibilité per-
sonnelle", conclu l’ancien "super
juge", soucieux de "protéger [s]a
réputation".
La contre-offensive viendra en fin
d’après-midi, brutale. Sergio Moro "se
préoccupe d’abord de lui-même et de
son ego, plutôt que du Brésil", lance
un Jair Bolsonaro outré lors d’un dis-
cours de cinquante minutes entouré
des membres de son gouvernement.
Alternant rictus et gorge nouée, ce
dernier a livré un discours pour le
moins confus, évoquant tour à tour la
situation politique du moment, mais
aussi les aventures amoureuses de son
dernier fils, Jair Renan, ou l’état de la
piscine du palais présidentiel.
Balayant les accusations de son ex-
ministre, le Président est longuement
revenu sur leur relation, à la manière
d’un amoureux déçu.

La police marocaine a ouvert une
enquête préliminaire pour "incitation
à la haine et à la discrimination"
après des fuites de données privées
visant la communauté LGBT).
Cette enquête a été déclenchée "par la
publication par un individu d'un
contenu numérique" portant "atteinte
aux systèmes de traitement automatisé
des données", a indiqué à l'AFP le
porte-parole de la DGSN, sans autre
précision.
Un collectif réunissant une vingtaine
d'associations de défense des droits
humains s'était élevé dimanche contre
une "campagne de diffamation" et
"d'intimidation" après la publication
sur les réseaux sociaux de données
personnelles récupérées sur des sites
de rencontres spécialisées.
Cette "chasse aux sorcières" a été lan-
cée par un compte Instagram géré par

une personne de nationalité marocaine
basée en Turquie, selon les militants
qui suivent le dossier.
Une centaine de noms, accompagnés
de photographies et parfois d'adresses
ou de numéros de téléphone, ont été
diffusés la semaine dernière sur les
réseaux sociaux après avoir été récu-
pérés sur différentes applications de
rencontres comme Grindr ou
PlanetRomeo, selon les informations
réunies par l'AFP auprès de plusieurs
militants. Depuis, certains ont reçu
des messages haineux, d'autres encore
ont été jetés à la rue par leur famille ou
ont subi des violences de leurs
proches ulcérés par leur orientation
sexuelle, selon les témoignages
recueillis par différentes associations.
La police est prête à "enregistrer et
traiter toutes les plaintes déposées par
les plaignants, conformément à la

législation en vigueur", a précisé le
porte-parole de la DGSN. La situation
est compliquée par le confinement
obligatoire en vigueur au Maroc
jusqu'au 20 mai pour lutter contre la
pandémie de nouveau coronavirus.
Sujet tabou, objet de condamnation
sociale, l'homosexualité est considé-
rée comme un crime au Maroc, le
code pénal marocain sanctionnant de
six mois à trois ans de prison "les
actes licencieux ou contre-nature avec
un individu du même sexe".
Un total de 170 personnes ont été
poursuivies en 2018 pour ce motif,
selon les chiffres officiels.
Les défenseurs des droits humains
demandent depuis plusieurs années
l'abrogation de cette loi, ainsi que des
articles sanctionnant les relations
sexuelles hors mariage et l'adultère.

Agences

BRÉSIL

La démission de Sergio Moro
fragilise le pouvoir

MAROC

Enquête sur des fuites de données

CORÉE DU NORD
Pékin a envoyé

des experts
médicaux auprès
de Kim Jong-un

La Chine a envoyé en Corée du Nord
une équipe composée notamment
d’experts médicaux afin de porter
conseil auprès de Kim Jong-un, a
appris Reuters de trois personnes au
fait de la situation, sans pouvoir déter-
miner dans l’immédiat ce que cela indi-
quait sur l’état de santé du dirigeant
nord-coréen.
Plusieurs médias américains et sud-
coréens ont rapporté mardi que Kim
Jong-un se trouvait dans un état grave
suite à une opération cardiovasculaire,
des informations mises en doute dans
les cercles officiels à Pékin et à Séoul.
Les médias nord-coréens sont restés
silencieux sur la question.
Donald Trump a déclaré jeudi croire
fausses les informations indiquant que
le numéro un nord-coréen était grave-
ment malade. Le Président américain
n’a pas dit s’il avait été en contact avec
des représentants à Pyongyang.
Une délégation menée par un haut
représentant du département de liaison
internationale du Parti communiste
chinois (PCC) a quitté Pékin pour la
Corée du Nord jeudi, ont dit deux des
sources. Le département est le princi-
pal organe chinois chargé des relations
avec le voisin nord-coréen.
Aucun commentaire n’a pu être obtenu
dans l’immédiat auprès du département
de liaison du PCC et du ministère chi-
nois des Affaires étrangères.
Une source en Corée du Sud a déclaré,
vendredi, que leurs renseignements
indiquaient que Kim Jong-un était en
vie et effectuerait bientôt une appari-
tion publique. Cette personne a fait
savoir qu’elle n’avait aucun commen-
taire sur l’état de santé actuel de Kim
ni sur une éventuelle implication de la
Chine.
D’après un représentant proche des ser-
vices du renseignement américains,
Kim est connu pour avoir des soucis
de santé mais rien ne permet de
conclure à l’heure actuelle qu’il est
gravement malade ou incapable de
réapparaître en public à l’avenir.
Interrogé jeudi par la chaîne de télévi-
sion Fox News après les déclarations
de Donald Trump, le secrétaire d’État
américain Mike Pompeo a indiqué
n’avoir aucune information à partager,
précisant que les États-Unis surveil-
laient la situation de près.
La Corée du Nord est l’un des pays les
plus isolés et secrets au monde. La
question de la santé de ses dirigeants
est considérée comme relative à la
sécurité nationale.
La presse officielle à Pyongyang a
communiqué pour la dernière fois sur
les déplacements de Kim Jong-un le
11 avril. Elle n’a pas fait état de sa pré-
sence aux cérémonies organisées le 15
avril pour l’anniversaire de son grand-
père Kim Il-sung, fondateur de la
République populaire démocratique de
Corée, ce qui a alimenté les spécula-
tions. Kim Jong-un, âgé de 36 ans,
avait déjà disparu par le passé des
comptes rendus de la presse officielle
nord-coréenne.

Agences
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La pandémie du coronavirus
pousse les sans-papiers
algériens en Espagne à faire
le voyage inverse pour rentrer
en Algérie.

PAR RAHIMA RAHMOUNI

C es derniers en situation irrégulière en
Espagne, ont dû payer 5.000 euros
pour embarquer dans des barques et

rentrer en Algérie, a rapporté le journal El
Pais dans son édition du 23 avril 2020.
La raison est la propagation du coronavi-
rus en Espagne, l’instauration par les
autorités du confinement total, causant le
ralentissement de l’activité économique, la
restriction des déplacements et l’arrêt de
travail. L’Espagne est le deuxième pays le
plus touché par le coronavirus dans le
monde après les États-Unis. Le dernier
bilan de la pandémie fait état de 226.629
contaminations et 23.190 morts.
Le journal espagnol a rappelé d’ailleurs
que trois embarcations transportant 12
migrants faisant le chemin inverse
(Espagne vers l’Algérie), ont été intercep-
tées au large des côtes oranaises.
L’information a été rapportée le 7 avril par
le journal arabophone El Bilad. Par
mesures préventives, ces Algériens ont été
placés en quarantaine pendant 14 jours
dans le cas où ces derniers seraient conta-
minés par le coronavirus.

D’autres Algériens sont également rentrés
clandestinement depuis l’Italie, note le
même média citant des sources policières.
A noter que l’Algérie est l’un des pays les
plus touchés par la pandémie en Afrique
avec plus de 3.000 contaminations et plus
de 400 morts.

Un phénomène similaire
au Maroc

Selon El Pais, le phénomène de la contre-
immigration illégale touche également les
sans-papiers marocains en Espagne. "Un
groupe d’une centaine de Marocains a
embarqué fin mars sur deux bateaux pneu-
matiques pour rentrer clandestinement dans
leur pays et contourner les restrictions
décrétées pour arrêter le virus en Espagne
et au Maroc. Chacun a payé environ 5.400
euros pour le voyage, qui s’est terminé sur

une plage de Larache, dans le nord-ouest du
Maroc. Le prix d’une place sur un bateau
de la côte marocaine à l’Espagne, c’est-à-
dire l’itinéraire inverse, varie entre 400 et
1.000 euros, selon des sources policières",
détaille le journal espagnol.
Un rapport interne de la commission euro-
péenne relate les détails de cette traversée :
"Les passeurs de migrants font preuve
d’une extrême flexibilité et adaptabilité de
leurs activités criminelles, organisant dés-
ormais également les voyages des
migrants marocains en situation irrégu-
lière fuyant le Covid-19 dans la direction
opposée, c’est-à-dire de l’Espagne au
Maroc".
Au Maroc, le Covid-19 a contaminé plus
de 4.000 personnes et fait 161 morts.

R. R.

Sonatrach Petroleum Corporation (SPC),
filiale de la compagnie nationale
d'hydrocarbures, a "totalement réfuté" les
informations contenues dans des articles de
presse, selon lesquelles un haut cadre de
Sonatrach serait impliqué dans un différend
étudié par la justice libanaise, a indiqué
SPC dans un communiqué. "SPC réfute
totalement les allégations inexactes et men-
songères sur l’implication d’un haut cadre
de Sonatrach dans cette affaire et informe
que la personne entendue par la justice liba-
naise, est un agent maritime indépendant,
œuvrant pour le compte de SPC", fait
savoir la même source.
Cette affaire relève d'un différend qui
remonte au 30 mars dernier, quand SPC a
été informé par son client, le ministère liba-
nais de l'Électricité et de l'Eau (MEW) d’un
souci opérationnel concernant un défaut de
qualité sur une des dernières cargaisons de

fioul livrée à l’Établissement public à carac-
tère industriel et commercial électricité du
Liban (EDL) en date du 25 mars 2020.
Depuis, "SPC et le MEW libanais sont en
dialogue constant afin d'essayer de résoudre
la situation au plus vite et il ne fait aucun
doute qu’eu égard aux excellentes relations
qui lient SPC au MEW, la situation sera
vraisemblablement et définitivement réso-
lue d’ici peu", affirme-t-on dans ce commu-
niqué. Selon SPC-Sonatrach, ces préci-
sions interviennent suite à la publication
d’articles de presse concernant la livraison
d’une cargaison de carburant au profit de
l’un de ses clients historiques et partenaires
stratégiques, SPC chargé du trading et du
marketing pétrolier et basé à Londres.
Pour rappel, SPC a conclu, en novembre
2005, un contrat avec le MEW prenant effet
au 1er janvier 2006, pour fournir du gazole
et du fioul a EDL qui est placé sous la

tutelle du MEW Libanais. Le contrat sus-
mentionné a été, depuis 2005, renouvelé
tous les trois ans, "démontrant l’excellente
relation commerciale et stratégique existant
entre SPC et le MEW, pour une durée trien-
nale". SPC se fournit chez plusieurs socié-
tés internationales de trading pour acheter et
effectuer les livraisons à EDL conformé-
ment au contrat signé entre SPC et le
MEW. La filiale de Sonatrach rappelle, en
outre, qu'elle a toujours respecté ses engage-
ments contractuels d’approvisionnement
vis à vis d'EDL.
"Aussi, SPC est extrêmement confiante et
sereine quant à l'issue de cette affaire afin
que les deux parties parviennent à un accord
qui préserve leurs intérêts mutuels et conso-
lide l’excellente relation commerciale qui
les lie depuis 15 ans", conclut le communi-
qué.

R. N.

INDUSTRIE

Un nouveau DG pour le complexe
sidérurgique d’El-Hadjar

Reda Belhadj a été élu hier nouveau directeur général du complexe sidérurgique d’El-Hadjar, succédant à l’ancien P.-dg Chemseddine
Maatallah, dont les fonctions ont pris fin après une réunion de l’Assemblée générale ordinaire du conseil d’administration, a rap-
porté le quotidien El Khabar. Le complexe sidérurgique d’El-Hadjar a été secoué durant ces deux dernières années par plusieurs évé-
nements, notamment des mouvements de protestation, comme celui des travailleurs en CTA (Contrats de travail aidés) qui avaient
bloqué en décembre 2018 le principal accès au complexe, ainsi que, des principaux accès de la ville d’Annaba. Le haut fourneau
numéro 2 du complexe sidérurgique Sider El-Hadjar (Annaba) avait été fermé temporairement, pour la seconde fois, en avril 2019,
en raison d’une suspension de l’approvisionnement en matière première, en fer brut.

R. N.

BOUIRA

Un patient
de 99 ans guéri
du coronavirus
La direction de la santé et de la
population de la wilaya de
Bouira a annoncé la guérison
de deux patients atteints du
coronavirus (Covid-19) hospi-
talisés à l’hôpital Mohamed-
Boudiaf.
Selon la DSP de Bouira, il
s’agit de deux hommes, l’un est
âgé de 99 ans et quittera
l’hôpital bientôt. L’autre
patient est âgé de 61 ans et a
quitté l’hôpital. La même
source a annoncé en outre le
décès d’un patient âgé de 59
ans.
Depuis l’apparition de la pan-
démie, la wilaya de Bouira a
enregistré 3 décès et 15 guéri-
sons, selon la DSP. La wilaya
compte 22 contaminations au
Covid-19.
Au niveau national, selon le
dernier Bilan établi par le
ministère de la santé, 126 nou-
veaux cas confirmés de corona-
virus et 6 nouveaux décès ont
été enregistrés, portant le nom-
bre total de cas confirmés à
3382 et celui des décès à 425.

COVID-19

Un médicament
testé en France

donne des
résultats

prometteurs
Le "tocilizumab", un médica-
ment utilisé dans le traitement
de la polyarthrite rhumatoïde,
suscite des espoirs dans la lutte
contre le Covid-19.
Des médecins des hôpitaux de
Paris (APHP) ont mené une
étude sur 129 patients hospita-
lisés en raison d’une infection
moyenne ou sévère au Covid-
19.
Parmi eux, 65 ont reçu un trai-
tement comprenant du "tocili-
zumab" qui semble "améliorer
significativement" leur pronos-
tic.
Les résultats d’un premier essai
randomisé démontrent que ce
médicament "améliore signifi-
cativement le pronostic des
patients avec pneumonie Covid
moyenne ou sévère", affirme
l’APHP dans un communiqué
publié ce lundi.
Les 129 patients étaient hospi-
talisés en raison d’une infection
moyenne ou sévère au Covid-
19, "mais ne nécessitaient pas
de réanimation au moment de
l’admission", souligne le com-
muniqué.
Ces conclusions devraient être
confirmées de manière indé-
pendante par des essais supplé-
mentaires, conclut le communi-
qué.

R. N.

POUR 5.000 EUROS !

Des "harraga" algériens font
le chemin inverse vers le pays

IMPLICATION D'UN DE SES CADRES DANS UN DIFFÉREND AU LIBAN

SPC-Sonatrach dément



MIDI LIBRE
N° 3982| Mardi 28 avril 202014

FOOTBALL, CHAMPIONNAT DE LIGUE 1

La JSK misera sur ses jeunes
La JS Kabylie compte revenir
à son projet sportif initial, basé
essentiellement sur les jeunes
de cru, à l’occasion de la
prochaine saison
footballistique.

PAR MOURAD SALHI

L e président du club phare du
Djurdjura, Cherif Mellal, prépare
déjà la saison prochaine. Cherif

Mellal a tracé la feuille de route et
confirme que son club misera, désor-
mais, sur les jeunes talents de la
région. Autrement dit, il ne compte
pas faire de folies lors du prochain
mercato estival qui ouvrira ses portes
dans les prochains jours.
"Nous n’allons pas recruter lors du
prochain mercato. Nous sommes sur
un projet qui est basé sur la politique
de formation. Donc, dans l’avenir,
nous sommes appelés à donner la
chance à nos jeunes du cru", a indiqué
Mellal.
Ce dernier s’est dit étonné
d’apprendre par le biais de la presse
que son équipe s’intéresse à certains
joueurs en ce moment de crise. "Je
suis étonné que certains annoncent
des contacts avec des joueurs. Ce qui
est complètement faux. Au risque de
me répéter, nous n’avons contacté
aucun joueur. Je dirai même que c’est
indécent de parler de recrutement
dans ces conditions. On aura le temps
d’y penser", a-t-il indiqué.
Même si c’est encore tôt de parler de
la saison prochaine et du mercato esti-
val, vu la situation sanitaire du pays,
due à la pandémie de coronavirus, le
président Mellal et ses proches colla-

borateurs ont tranché déjà dans cette
question. L’actuelle direction en colla-
boration avec l’entraîneur en chef, le
Tunisien Yamen Zelfani, veut aussi
garder l’ossature du club. La direction
de la JS Kabylie a annoncé, dans un
communiqué publié sur Facebook,
qu’elle avait formulé une offre de pro-
longation au capitaine des Jaune et
Vert, Nabil Saâdou, au mois de janvier
dernier ainsi qu’à d’autres joueurs
cadres.
Les dirigeants ont apporté cette préci-
sion afin de mettre fin aux rumeurs
dans ce dossier. Ils veulent que cer-
tains éléments de qualité, dont Nabil
Saaâdou, prolongent l’aventure avec
le club phare du Djurdjura. La direc-
tion a indiqué aussi que ce joueur et
autres ont décidé de reporter leur déci-
sion jusqu’à la fin de saison, en raison
de la situation sanitaire du pays. Le
défenseur kabyle de 30 ans, rappe-
lons-le, est en train de suivre un pro-
gramme de rééducation après avoir été
opéré du genou suite à une grosse
blessure. Dans un autre registre,

l’actuelle direction compte maintenir
l’actuel staff technique emmené par le
technicien tunisien Yamen Zelfani. Ce
dernier semble donner satisfaction aux
responsables de cette formation phare
du Djurdjura.
S’agissant de la reprise de la compéti-
tion, Chérif Mellal dit mettre le volet
sportif entre parenthèses pour se
consacrer pleinement à l’action de
solidarité avec le peuple algérien dans
ces conditions difficiles.
"Franchement, pour le moment, on ne
pense pas à la reprise de la compéti-
tion. L’urgence est de dépasser cette
pandémie qui menace des milliers de
vies humaines. Par la suite, on aura le
temps de réfléchir à la meilleure for-
mule pour finir la saison si cela est
nécessaire", a-t-il dit.
Avant l’arrêt forcé du Championnat, la
JSK occupait la quatrième place avec
36 points. Les responsables du sport
en Algérie sont attendus aujourd’hui
pour annoncer le prolongement ou pas
du confinement.

M. S.

MERCATO
Benlamri pourrait
rejoindre Belaïli

à Al Ahli
En conflit avec ses dirigeants
depuis plusieurs semaines, le futur
de Benlamri devrait être loin de
son club actuel Al Shabab lors de
la prochaine saison.
Selon le média saoudien Al Bilad
dans son édition du jour,
l'entraîneur d'Al Ahli a demandé à
ses dirigeants de profiter des pro-
blèmes de l'international algérien
avec son club afin de le faire
signer pour renforcer le secteur
défensif de l'équipe en vue de la
saison prochaine.
L'international algérien pourrait
trouver son coéquipier en sélec-
tion Youcef Belaïli à Al Ahli en
cas d'officialisation de son trans-
fert lors du prochain mercato.

ÉQUIPE NATIONALE
Belbey évoque le

choix de Bennacer
pour l'Algérie

L’ancien international algérien
Omar Belbey (21 sélections) a
révélé au micro de l'émission 100
Filtre les coulisses du choix de
sélection du milieu de terrain du
Milan AC.
Ismaël Bennacer avait décidé de
jouer pour la sélection algérienne
en 2016, alors qu’il avait la possi-
bilité d’évoluer sous les couleurs
du Maroc, dont il a la nationalité
par son père. Convoqué régulière-
ment au sein de l’équipe de
France en jeune, ce dernier avait
aussi la possibilité d'évoluer sous
le maillot bleu.
"Quand Ismaël a signé en Algérie,
il y a un mail qui est parti de ma
part auprès du gars qui
s’occupait à l’époque de la sélec-
tion. Je lui ai signifié qu’il avait
trois possibilités : la France, le
Maroc ou l’Algérie", a indiqué
l’ancien du Montpellier HSC.
Belbey est par la suite revenu sur
les discussions ayant eues lieu
entre le joueur et la Fédération
marocaine, en ajoutant : "Quand
j'ai récemment appelé Nasser
Larguet (Ndlr : DTN du Maroc à
cette époque), il m'a indiqué qu'il
était monté à Londres (Bennacer
évoluait à Arsenal à ce moment-
là, Ndlr). Il l’avait appelé pour
jouer avec les Espoirs. L’Algérie
voulait le prendre pour jouer avec
les A, et c’est ce qui a été décisif
dans son choix."
Un choix qui a amené à la pre-
mière titularisation de Bennacer
en octobre 2016 face au Lesotho,
et qui par ses 22 sélections sous le
maillot des Verts fait de lui un des
plus grands espoirs du football
algérien. Un talent récompensé
lors de la dernière Can par le titre
de meilleur joueur de la compéti-
tion.

SPORTS

Le président de la Fédération algé-
rienne de handball (FAHB), Habib
Labane, a relevé dimanche la diffi-
culté de boucler les différents
Championnats, dans le cas où la
reprise ne se fera pas d'ici à la fin du
mois de mai ou au début de juin, alors
que les compétitions sont suspendues
depuis mars en raison de l'épidémie du
nouveau coronavirus (Covid-19).
"Nous sommes dans l'attente de la
décision des autorités concernant un
éventuel déconfinement pour pouvoir
entrevoir les démarches à suivre
concernant la reprise des
Championnats. Si nous sommes appe-
lés à reprendre d'ici à la fin du mois de
mai ou au plus tard début juin, nous
pourrons terminer la saison en juillet,
mais avec un rectificatif sur la formule
de la compétition, car il nous sera
impossible de terminer la saison selon
le calendrier établi initialement", a
affirmé, à l'APS, le premier responsa-
ble de l'instance fédérale.
L'ensemble des compétitions et mani-
festations sportives, toutes disciplines
confondues, sont suspendues depuis le

16 mars dernier, jusqu’au 29 avril, en
raison de la propagation du Covid-19.
Interrogé sur l'éventualité de décréter
une saison blanche dans le cas où la
reprise ne se fera pas dans les délais
souhaités par la FAHB, Habib Labane
a laissé la porte ouverte à toutes les
hypothèses.
"Dans le cas où la reprise ne se dérou-
lera pas comme nous l'avons prévu,
nous serons obligés de provoquer une

assemblée générale extraordinaire
pour faire des propositions et prendre
des décisions. Je refuse que les
Championnats soient décalés au-delà
des dates que j'ai avancées, car cela
risque de perturber le calendrier de
l'équipe nationale, déjà tracé pour
l'année 2021, avec notamment le tour-
noi qualificatif aux JO prévu au mois
de mars en Allemagne", a-t-il conclu.

APS

HABIB LABANE, PRÉSIDENT DE LA FAHB :

"Terminer la saison sera très difficile"

La décision d’autoriser la
reprise d’un certain nombre
d’activités commerciales et
artisanales, annoncée par le
gouvernement samedi, est
"salutaire" pour cette
catégorie de professions, a
estimé Dr Mohamed Bekkat
Berkani.

PAR LAKHDARI BRAHIM

L e président du Conseil de l’ordre des
médecins et membre du Comité
scientifique de suivi de l’épidémie du

Covid-19, considère toutefois que la crise
sanitaire est "toujours patente et
d’actualité" dans notre pays.
Il s’agit, selon lui, de ne pas ajouter à une
crise sanitaire une crise économique, et
exhorte la population à faire preuve de
"discipline" et d’appliquer les recomman-
dations des autorités relatives aux mesures
de sécurité, comme le port du masque et la
distanciation sociale.
"Personne n’a une idée concernant le mode
d’emploi du déconfinement. C’est une spé-
cificité pour chaque pays, en fonction de la
maladie en elle-même, du nombre de cas et
leur localisation, et aussi en fonction de la
réaction de la population (…) le tout est de
faire en sorte de procéder au déconfinement
sans risquer d’avoir une nouvelle vague
qui sera probablement plus meurtrière que

la précédente", a affirmé, ce lundi, Dr
Berkani dans un entretien à la Chaîne 3 de
la Radio nationale.
Comment faire en sorte que le scénario
redouté de la deuxième vague ne se pro-
duise pas ? "La responsabilité maintenant
est à la fois individuelle et collective. Il
faut que les citoyens sachent définitive-
ment que la crise n’est pas encore derrière
nous, que la maladie n’est pas encore pas-
sée, que nous enregistrons tous les jours
des cas et malheureusement des décès.
Nous avons plus d’une trentaine de cas
sous réanimation", rappelle Dr Berkani,
soulignant que l’Algérie par la prise de
mesures "fondamentales" (fermeture des
écoles, universités, mosquées, vols
aériens, arrêt des transports publics, etc.),
a fait obstacle à la propagation de la mala-

die.
Tout en recommandant de ne surtout "pas
relâcher la pression sur la maladie", Dr
Berkani exhorte "nos compatriotes à
consentir quelques sacrifices pendant ce
mois de Ramadhan" et les invite à respec-
ter les mesures de distanciation sociale et
le port du masque est "particulièrement
recommandé".
Regrettant des comportements "irrespon-
sables de la part de certains citoyens qui ne
portent pas les masques de protection", Dr
Berkani considère cette attitude préjudicia-
ble dans la mesure où, dit-il, "la sécurité
du groupe passe par la responsabilité de
tout un chacun".
"Pour tourner la page de cette maladie, il
faut absolument faire preuve de discipline
et appliquer les recommandations des auto-

rités, insiste-t-il. Les Chinois se sont
astreints à un confinement de deux mois,
ce n’est pas cher payé que de faire un confi-
nement partiel nocturne, ce n’est pas trop
demandé".
Dr Berkani plaide pour un déconfinement
progressif en ciblant en premier les
wilayas qui n’ont pas enregistré de cas
depuis quelques jours. De plus, le déconfi-
nement doit "obéir à des objectifs écono-
miques" en premier lieu pour éviter au
pays de sombrer dans une crise écono-
mique, soutient-il.
Dr Berkani laisse entendre que la réouver-
ture des écoles n’est pas à l’ordre du jour
d’autant que les enfants sont des porteurs
sains et peuvent donc contaminer les
adultes et en particulier les personnes
âgées. Il propose que, pour plus de sécurité
pour les enfants, tout comme pour leur
entourage, de la repousser à la rentrée du
mois de septembre prochain.
Cependant, renchérit Dr Bekkat, "il faut
sauver" les examens de fin d’année "gages
de la continuité des études. Le débat sur le
retour à la normale de cette année scolaire
est dépassé", considère Berkani qui appelle
à préparer d’ores et déjà la rentrée de sep-
tembre.
Enfin, Bekkat Berkani estime que
l’épidémie du Covid-19 est une occasion
pour la refonte totale du système de santé
en Algérie. Pour lui, elle a montré que nos
hôpitaux "étaient dans un état déplorable".

L. B.

PAR CHAHINE ASTOUATI

Le ministre de l’Éducation nationale,
Mohamed Ouadjaout a affirmé, hier qu’il
n’y aurait pas d’année blanche pour l'année
scolaire 2019/2020, compte tenu du taux
d’avancement dans l’application des pro-
grammes enregistré jusqu'au 12 mars der-
nier, dans les trois paliers d’enseignement,
avant l’application des mesures de préven-
tion pour endiguer la propagation du
Covid-19.
"Il n’est pas possible de parler d'une année
blanche, compte tenu du taux
d’avancement dans l’application des pro-
grammes enregistré jusqu'au 12 mars der-
nier dans les trois paliers d’enseignement,
d’autant que le troisième trimestre compte
en tout 4 semaines au plus", a précisé le
ministre à l’ouverture d’une rencontre de

concertation avec les associations des
parents d’élèves sur l’organisation du reste
de l’année scolaire 2019/2020.
Qualifiant cette rencontre à huis-clos
d’importante, voire de prometteuse, vu la
proximité de ces associations des élèves et
l'intérêt qu’elles portent à leur égard, M.
Ouadjaout a rappelé qu’il avait adressé
récemment un message à la famille éduca-
tive dans lequel il a mis en avant
l’importance "d’agir de concert et de réflé-
chir ensemble avec les partenaires sociaux
sur les mesures envisageables pour le reste
de l’année scolaire en cours notamment en
ce qui concerne les examens".
Il a été question également de "s’enquérir
du taux d’avancement dans l'application
des programmes des trois cycles
d’enseignement en cas de prorogation des
mesures de confinement ou en cas

d’éventuelle reprise de l’enseignement".
Lors de cette rencontre, le ministre a pré-
senté "des propositions préliminaires pour
aboutir à une approche consensuelle qui
puisse garantir des solutions alternatives
en cas de prolongation de la suspension
des cours ou de leur reprise dans les éta-
blissements éducatifs après le déconfine-
ment".
Dans ce cadre, M. Ouadjaout a proposé la
possibilité de "réduire la durée du troisième
trimestre estimée par le ministère de
tutelle de trois à quatre semaines, ce qui
permettra de reprendre les cours et de pro-
céder à l’évaluation pédagogique, en adop-
tant le système d’ajustement de
l’apprentissage et de fixer la date limite au-
delà de laquelle il est impossible de repren-
dre les cours en cas de prorogation des
mesures de confinement".

Insistant sur l’impératif de poursuivre les
concertations avec tous les partenaires
sociaux pour prendre connaissance de
toutes les propositions relatives à cette
question inhérente à l'avenir scolaire de
l’élève, le ministre s’est dit convaincu que
"les concertations avec tous les partenaires
aboutiront à des propositions construc-
tives à même de satisfaire les élèves, les
parents ainsi que l’ensemble de la famille
éducative et de servir l’intérêt du pays", car
ce qui importe le plus,
a-t-il dit, c’est "la sécurité et la santé des
élèves, des enseignants et de tout le per-
sonnel du secteur".
Le ministre aura, mercredi, une rencontre
similaire avec les représentants des syndi-
cats du secteur.

C. A.

Le ministère du Commerce a fixé les
conditions à satisfaire pour la reprise de
certaines activités commerciales, dans le
cadre des mesures prises par le gouverne-
ment pour atténuer les effets de la crise
sanitaire sur les plans économique et
social. Pour les salons de coiffure, sept
conditions ont été fixées, dont l’utilisation
des masques pour le coiffeur et les clients,

la prise en charge de deux clients unique-
ment dans le salon, la prise de RDV par
téléphone, la fermeture des portes du local
pendant le travail, la désinfection du salon
et des outils de coiffure, selon la note
publiée par l’Apoce sur sa page Facebook.
Pour les taxis urbains, la désinfection et le
nettoyage quotidiens du véhicule, le
masque de protection obligatoire pour le

chauffeur et le client, la stérilisation avec
du javel de l’argent, la prise en charge de
deux clients uniquement. En outre, le
taxieur doit porter des vêtements longs et
protecteurs et doit nettoyer et désinfecter
toutes les surfaces qui pourraient être tou-
chées par le client, comme les poignées
internes et externes des portières, etc.
Pour les magasins de vêtements et de

chaussures, il est exigé de désinfecter les
chaussures des clients à l’entrée, d’utiliser
un thermomètre pour mesurer la tempéra-
ture des clients, le respect de la distancia-
tion sociale, les masques obligatoires pour
les vendeurs et les clients, et au maximum
trois clients dans chaque magasin.

R. N.
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REPRISE DES COURS

Dr Bekkat Berkani propose
de la repousser à septembre

LE MINISTRE DE L’ÉDUCATION RASSURE :

"Il n’y aura pas d’année blanche"

REPRISE DES ACTIVITÉS COMMERCIALES

Le ministère du Commerce fixe les conditions
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LLAA  SSEELLEECCTTIIOONN
DDUU  MMIIDDII  LLIIBBRREE

Du début du XVIIIe siècle à nos jours, plus de
trois siècles de l'histoire du monde ouvrier euro-
péen. Dès le début du XVIIIe siècle, en Grande-
Bretagne, une nouvelle économie «industrielle et
commerciale», portée par le textile, chasse des
campagnes les petits paysans et les tisserands
indépendants. Pour survivre, ils doivent désor-
mais travailler contre salaire dans des fabriques
(factories) qui rassemblent plusieurs milliers
d'ouvriers. C'est la naissance de la classe ouvrière
anglaise. Avec la révolution industrielle de la fin
du XVIIIe siècle, ils subissent un dressage plus
violent encore, sous la loi de machines qui rédui-
sent l'ouvrier à un simple rouage

21h00

HHIISSTTOOIIRREESS  
DD''UUNNEE  NNAATTIIOONN

LLEE  TTEEMMPPSS  DDEESS
OOUUVVRRIIEERRSS

Ces pères, ce sont ceux qui font entrer la France dans
la modernité à la faveur du boom économique des
Trente Glorieuses, ces nouveaux arrivants qui permet-
tent à ceux arrivés avant eux de grimper un peu dans
l'échelle sociale. Mais ce qui pourrait ressembler à la
répétition des cycles précédents (1880 ou 1920), quand
la France est allée chercher à l'extérieur les forces
vives dont elle avait besoin pour se reconstruire, va
prendre un tour différent à la faveur de la décolonisa-
tion et surtout de la guerre d'Algérie. Les travailleurs
algériens vont devenir les ennemis de l'intérieur et
catalyser pour longtemps les rancoeurs des nostal-
giques de la domination par la race

21h00

CCAAUUCCHHEEMMAARR  
EENN  CCUUIISSIINNEE

Il y a vingt-cinq ans, Christian a repris un éta-
blissement avec sa femme Joëlle et son neveu
Christophe. Après des années de dur labeur,
aujourd'hui l'affaire périclite. Christian a beau tra-
vailler jour et nuit à s'en user la santé, les clients
ne viennent plus. Depuis cinq mois, Christian ne
peut plus payer son neveu. Il est démoralisé et a
peur de finir à la rue. C'est donc un nouveau défi
pour Philippe Etchebest dans ce restaurant tenu
par la même personne depuis vingt-cinq ans.
Autant d'années de mauvaises habitudes et
d'erreurs que Christian n'a jamais voulu admettre.
Or, si Christian continue à se voiler la face, le
chef ne pourra rien pour sauver son restaurant

21h00

HHAARRRRYY  PPOOTTTTEERR  
EETT  LLEE  PPRRIISSOONNNNIIEERR

DD''AAZZKKAABBAANN

Harry Potter entame maintenant sa troisième
année à Poudlard mais craint que le ministre de
la Magie ne lui reproche son «écart de conduite»
! Mais ce dernier reste indulgent. Et pour cause,
le redoutable sorcier Sirius Black s'est échappé de
la prison d'Azkaban. Dumbledore, le directeur de
Poudlard, met en garde ses élèves. Black aurait
livré les parents d'Harry à leur assassin,
Valdemort, et chercherait maintenant à tuer le
jeune orphelin... Harry et ses compagnons retrou-
vent le professeur Lupin, qui leur enseigne l'art de
combattre les forces du Mal, et leur ami le géant
Hagrid. Ensemble, ils vont tenter de contrer Black

21h00

TTAANNDDEEMM

Sur un chantier de fouilles archéologiques, le
corps de Marion Duval, une étudiante, est retrouvé
dans une chambre funéraire hermétiquement scel-
lée. Les enquêteurs se retrouvent confrontés à un
véritable mystère de chambre close

21h00

FFÉÉLLIINNSS

La savane africaine est le territoire du roi des ani-
maux. Le lion est le plus fort des félins, mais aussi le
seul à vivre en société. Les femelles sont la clé de
voûte de l'unité de la troupe, que des mâles rejoi-
gnent temporairement. La coopération entre
femelles permet de chasser de gros gibiers et de veil-
ler sur les petits. Mais la plupart des félins sont des
combattants solitaires. Ainsi, le plus petit d'entre
eux, le chat rubigineux des forêts du Sri Lanka,
même s'il tient dans la paume d'une main, n'en est
pas moins un prédateur redoutable. Les sommets de
l'Himalaya abritent le plus altier et le plus solitaire
des félins, le léopard des neiges, très difficile à sur-
prendre

21h00

LLEESS  IINNCCOONNNNUUSS  ::  
LLAA  TTOOTTAALLEE  !!

Ce divertissement propose aux téléspectateurs nostal-
giques de revoir les sketches et les parodies des émis-
sions télévisées du célèbre trio d'humoristes composé de
Pascal Légitimus, Bernard Campan et Didier Bourdon.
L'occasion de de revoir «Tour nez ménages», «Les enva-
hisseurs», «Biouman», «Les Miséroïdes», «Les bran-
leurs», «Les chasseurs», «La secte», «Auteuil Neuilly
Passy», «C'est ton destin», «C'est toi que je t'aime»,
«Isabelle a les yeux bleus», «Télémagouille» ou encore
«La guerre mondiale dans le monde» et de se retrouver
en compagnie de Daniel Toscan Séplanté, Skippy le
grand gourou, Robert Chipotte, Ingrid, Momo et bien
d'autres

21h00

EESSPPRRIITTSS  CCRRIIMMIINNEELLSS  ::
UUNNIITTÉÉ  

SSAANNSS  FFRROONNTTIIÈÈRREESS

Une adolescente américaine fugue pour retrou-
ver son petit ami turc à Antalya, d'où elle dis-
paraît. Sur place, l'équipe de Garrett découvre
que la jeune fille a été dupée par quelqu'un se
faisant passer pour son ami, et qu'elle est sûre-
ment tombée dans les griffes de recruteurs ter-
roristes

21h00

15MIDI LIBRE
N° 3982| Mardi 28 avril 20202 EVENEMENT

L’avant-projet de la LFC 2020
s’inscrit dans le cadre de la
mise en œuvre du programme
d’action du gouvernement et
des engagements pris par les
pouvoirs publics en matière
d’allègement et de
simplification des procédures
en vue d’améliorer le climat
des affaires.

PAR RACIM NIDAL

L’ avant-projet de la loi de finance
complémentaire (LFC) pour
l’année 2020 a été examiné

dimanche en réunion du gouvernement par

visio-conférence sous la présidence du
Premier ministre, Abdelaziz Djerad, a indi-
qué un communiqué des services du
Premier ministère. 
Le ministre des Finances, Abderrahmane
Raouya, a présenté un exposé sur les pro-
positions contenues dans l’avant-projet de
la LFC-2020, ainsi que les objectifs qui
sont attendus de chacune d’elles, a précisé
la même source. 
Le ministre a, également, "présenté les
impacts économiques et financiers résul-
tants de la crise sanitaire liée à la pandémie
du Covid-19 et de la situation du marché
international des hydrocarbures", souligne
le document. 
La même source a rappelé que cet avant-
projet de la LFC 2020, s’inscrit dans le
cadre de la mise en œuvre du programme
d’action du gouvernement et des engage-

ments pris par les pouvoirs publics en
matière d’allègement et de simplification
des procédures en vue d’améliorer le climat
des affaires, de relance de l’investissement,
de développement des start-ups et de lutte
contre le coronavirus, à travers
l’exemption, à titre temporaire, de taxe sur
la valeur ajoutée et des droits de douane,
les produits pharmaceutiques et les dispo-
sitifs et équipements médicaux, utilisés
dans la riposte à la pandémie du Covid-19. 
Des mesures sont également prévues au
titre du renforcement du pouvoir d’achat
des ménages à travers la reconduction de
l’abattement de 50 % en matière d’IRG et
d’IBS, au profit des revenus réalisés dans
les régions du sud.

R.  N.

PAR RANIA NAILI 

Des spécialistes ont mis en avant
l’importance pour les citoyens de faire
preuve de discipline et de respect des
mesures de prévention, étant une étape
cruciale dans la lutte contre la propagation
du Covid-19, pour la prochaine étape,
mettant l’accent sur la nécessité de prendre
des mesures organisationnelles au niveau
des établissements traitant avec les
citoyens, et ce suite à l’allégement des
mesures de confinement dans le pays. 
Pour l'enseignant en sociologie politique,
Noureddine Bekkis, le "citoyen algérien
doit changer ses habitudes par mesure
conservatoire et réguler ses rapports
sociaux pour s'adapter aux contraintes du
Covid-19, ce qui est appelé immunité col-
lective", mettant en avant l’importance de
"la discipline des citoyens et de leur res-
pect des mesures préventives, étant une
étape décisive pour endiguer la propaga-
tion du virus, avec nécessité de prendre des
mesures organisationnelles au niveau des
établissements traitant avec les citoyens".
"L'attitude des citoyens envers le confine-
ment se décline en deux catégories. La pre-
mière s’y est sérieusement conformée,
consciente de la nature même des risques,

tout en étant confortée de ses moyens suf-
fisants, tandis que la deuxième catégorie,
non pas forcément insouciante, mais ne
disposant pas de la capacité à observer le
confinement, pour des raisons matérielles
ou sociales", a expliqué M. Bekkis dans
une déclaration à l'APS . 
Le même spécialiste insiste sur "la néces-
sité de réaménager l’aspect organisationnel
des institutions de l’État, par la prise de
mesures organisationnelles au niveau des
établissements traitant avec les citoyens,
avec pour objectifs, les inciter au respect
des conditions de prévention, tout en adop-
tant, via les médias, un discours de sensi-
bilisation sur l’importance de la distancia-
tion sociale, ne pas se serrer la main et
autres habitudes prévalant dans la société
algérienne". 
Pour ce qui est du déconfinement progres-
sif, M. Bekkis met en garde contre "le dan-
ger qui persiste", néanmoins, a-t-il ajouté,
"la pression sur le citoyen et sa sensibili-
sation sur la nécessité de la prévention,
peuvent permettre une reprise dans certains
domaines importants, tels la scolarité
notamment pour les classes terminales,
avec possibilité de report conjoncturel
d’autres activités de moindre importance,
comme les rencontres sportives, jusqu’à ce

que la pandémie s’estompe". 
Pour la professeur de psychologie sociale
Farida Guemaz, "le citoyen est le seul à
même d’enrayer la progression du virus en
respectant les consignes de prévention".
"Grâce à la discipline du peuple chinois
qui a respecté les instructions de son gou-
vernement, l’épidémie a été largement
endiguée en Chine", a-t-elle souligné,
appelant à s’inspirer de cet exemple. 
"Il est nécessaire d’inculquer aux citoyens
les bons réflexes à adopter en matière de
prévention en toute circonstance et pas
seulement face au coronavirus", a insisté
Mme Guemaz, estimant que "les médias
qui s’adressent à toutes les franges de la
société mais aussi les réseaux sociaux ont
un rôle à jouer en la matière en faisant
prendre conscience aux citoyens des dan-
gers auxquels ils s’exposent s’ils ne res-
pectent pas les consignes de prévention et
en les incitant à la responsabilité indivi-
duelle, qui est indispensable pour protéger
la société contre tous les dangers". 
Selon la même spécialiste, "les cas de
contamination et de décès qui seront enre-
gistrés les prochains jours renseigneront
sur le niveau de suivi par les citoyens des
consignes préconisées par le gouverne-
ment lors de l’assouplissement des

horaires de confinement sur le territoire
national", appelant tout un chacun à "la
discipline pour éviter une nouvelle vague
d'épidémie aux conséquences désas-
treuses". 
Pour rappel, le Premier ministre,
Abdelaziz Djerad, a signé récemment un
décret exécutif portant assouplissement
des horaires de confinement sur le terri-
toire national, à compter du 1er jour du
mois de Ramadhan. 
Il s’agit de l’aménagement des horaires de
confinement pour les 9 wilayas soumises
au confinement partiel à partir de 15h, où
le confinement est désormais en vigueur
de 17h à 7h, et de la levée de la mesure de
confinement total dans la wilaya de Blida,
qui est désormais soumise au régime de
confinement partiel de 14h à 07h. 
Le Premier ministre a également adressé
samedi une instruction aux départements
ministériels concernés ainsi qu’aux walis
de la République pour l’élargissement des
secteurs d’activité et l’ouverture des com-
merces afin de réduire l’impact écono-
mique et social de la crise sanitaire induite
par l’épidémie de Covid-19.

R.  N.

RÉUNION PAR VISIO-CONFÉRENCE DU GOUVERNEMENT

L’avant-projet de la LFC 2020 
au menu

LUTTE CONTRE LE CORONAVIRUS

Appel au respect des mesures de prévention

BENBOUZID SUR
 LE CORONAVIRUS :

"Nous sommes
dans une 

situation stable"
"Nous sommes dans une situation sta-
ble", a affirmé hier le ministre de la
Santé, de la Population et de la
Réforme hospitalière, Abderrahmane
Benbouzid, lors d’une visite à wilaya
de Béchar. Cependant, il a averti contre
un relâchement : "Il ne faut pas baisser
la garde", a-t-il soutenu. 
Le ministre a indiqué que les autorités
ont demandé à "la population de pren-
dre conscience de cette pandémie qui
touche même les pays les plus déve-
loppés économiquement", affirmant
que "de gros efforts ont été faits pour
sensibiliser les citoyens et nous les
invitons à faire preuve de prudence".
Abordant la situation sanitaire de la
wilaya de Blida, le ministre a souligné
que Blida "est une ville martyre", qui
est toujours dans un état de confine-
ment, mais la ville n’a enregistré hier
aucun nouveau cas d’infection au coro-
navirus, précise le ministre de la
Santé.  M. Benbouzid a indiqué que les
autorités l’appelaient quotidiennement
après la publication des résultats pour
vérifier la situation qui prévaut dans
les wilayas ayant connu de nombreux
cas, précisant que "nous leur expli-
quons qu’il s’agit d’un cumul et non
d’un foyer et nous avons essayé de don-
ner des explications." Par ailleurs, le
ministre a souligné que les cas de gué-
rison du coronavirus ne peuvent être
confirmés qu’après les résultats de
l’enquête épidémiologique.  Pour rap-
pel, le ministre a affirmé le 17 avril
dernier, que la situation épidémiolo-
gique en Algérie était stable et sous
contrôle, grâce aux efforts de tous et
aux mesures prises à l’instar de
l’importation des moyens nécessaires,
kits de dépistage et masques chirurgi-
caux.

R.  N.  
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� “Il n’y aura pas d’année blanche” assure le ministre de l’Éducation

S elon les nouvelles données du
Stockholm International Peace
Research Institute (SIPRI), le total

des dépenses militaires mondiales
s’élevaient à 1 917 milliards de dollars en
2019, en hausse de 3,6 % par rapport à
2018, soit la plus forte augmentation
annuelle des dépenses depuis 2010. 
Les cinq États qui dépensent le plus et qui
concentrent 62 % des dépenses sont les
États-Unis, la Chine, l’Inde, la Russie et
l’Arabie saoudite. 
Les dépenses militaires des États-Unis ont
augmenté de 5,3 % pour atteindre un total
de 732 milliards de dollars en 2019 et
représentent 38 % des dépenses militaires
mondiales.  "L’augmentation récente des
dépenses militaires américaines est large-
ment basée sur la perception d’un retour à
la rivalité entre les grandes puissances",
souligne Pieter D. Wezeman, chercheur
principal au Sipri. 
En 2019, la Chine et l’Inde étaient respec-
tivement les deuxième et troisième États
qui dépensent le plus au monde pour leurs
forces armées et activités militaires. 
Les dépenses de la Chine ont atteint 261
milliards de dollars en 2019, soit une aug-
mentation de 5,1 % par rapport à 2018 ;
tandis que celles de l’Inde ont augmenté de
6,8 % pour atteindre 71,1 milliards de dol-
lars. 
Toujours dans la région, le Japon
(47,6 milliards de dollars) et la Corée du
Sud (43,9 milliards de dollars) ont dépensé

le plus pour leurs forces armées. Les
dépenses militaires dans la région ont aug-
menté chaque année depuis au moins
1989. La Russie, quatrième État dépensant
le plus au monde, a augmenté ses dépenses
militaires de 4,5 % pour atteindre 65,1
milliards de dollars. "À 3,9 % de son PIB,
le fardeau des dépenses militaires de la
Russie était parmi les plus élevés
d’Europe en 2019", précise Alexandra
Kuimova, chercheuse au Sipri. 
La surprise est venue d’Arabie saoudite
qui, malgré ses opérations militaires au
Yémen et les tensions avec l’Iran, a dimi-
nué ses dépenses militaires de 16 %, à

61,9 milliards de dollars. Le total des
dépenses militaires combinées des 11 pays
du Moyen-Orient, "pour lesquels les don-
nées sont disponible, a diminué de 7,5 %
pour s’élever à 147 milliards de dollars en
2019".

2.2 % du PIB mondial, 
249 dollars par personne 

En Europe, les dépenses militaires de
l’Allemagne ont augmenté de 10 %, pour
atteindre 49,3 milliards de dollars. Il s’agit
de la plus forte augmentation des dépenses
du Top 15 des États qui dépensent le plus
pour leurs forces armées et activités mili-

taires en 2019. 
"L’augmentation des dépenses militaires
allemandes s’explique en partie par la per-
ception d’une menace croissante de la
Russie, partagée par de nombreux États
membres de l’Organisation du Traité de
l’Atlantique Nord (Otan)", explique Diego
Lopes da Silva, chercheur au Sipri. Dans
le même temps, cependant, les dépenses
militaires de la France et du Royaume-Uni
sont restées relativement stables.
En Afrique, les dépenses militaires combi-
nées des États ont augmenté de 1,5 % pour
atteindre environ 41,2 milliards de dollars
en 2019. C’est la première augmentation
des dépenses de la région depuis cinq ans.
Les conflits armés sont l’une des princi-
pales raisons de la nature volatile des
dépenses militaires en Afrique subsaha-
rienne. Par exemple, dans la région du
Sahel et du Lac Tchad, où plusieurs
conflits armés sont en cours, les dépenses
militaires en 2019 ont augmenté au
Burkina Faso (22 %), au Cameroun (1,4
%) et au Mali (3,6 %).
Enfin, concernant le fardeau moyen des
dépenses militaires, il était en 2019 de 1,4
% du PIB pour les pays des Amériques,
1,6 % pour l’Afrique, 1,7 % pour l’Asie
Océanie et pour l’Europe, et 4,5 % pour le
Moyen-Orient (pour les pays dont les don-
nées sont disponibles). Ces dépenses
représentaient 2,2 % du PIB mondial, ce
qui équivaut à environ 249 dollars par per-
sonne.
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DÉPENSES MILITAIRES MONDIALES

FORTE HAUSSE EN 2019

FÉDÉRATION INTERNATIONALE DE FOOTBALL

VERS L’AUTORISATION TEMPORAIRE
DE 5 REMPLACEMENTS PAR MATCH

JOUEURS AFRICAINS LES PLUS INFLUENTS SUR LA TOILE 
Mahrez dans le Top 5 

L'international algérien Riyad Mahrez a occupé la 5e place au classement des joueurs africains
les plus populaires sur les réseaux sociaux durant le mois d’avril.  En comptabilisant 5,1 mil-
lions de "J'aime" sur Instagram, 2,1 millions sur Twitter et 1,8 million sur Facebook ,  Riyad
Mahrez (Manchester City) figure dans le Top 5 des stars africaines les plus influents sur la
toile, comme ils le sont sur les rectangles verts.  La première position du sondage est reve-
nue à l’Égyptien Mohamed Salah (Liverpool), avec 12,5 millions de "J'aime" sur Facebook ,
11,9 millions d’abonnés sur Twitter et 37,9 millions sur Instagram.   Avec son total de 62,3
millions de fans, Salah trône en tête, devant l'Ivoirien Didier Drogba (19,4 millions), et
l'ex-capitaine des Lions indomptables du Cameroun, Samuel Eto'o (15,1 millions). 
La 4e position est occupée par le buteur d’Arsenal et des Panthères du Gabon, Pierre-Emerick
Aubameyang avec 11,7 millions d'abonnés (9,4 millions sur Instagram,  1,4 million sur
Twitter et 992.000 sur Facebook ).

La Fédération internationale de football
(Fifa) entend proposer un changement de
la loi du jeu pour passer à cinq remplace-
ments par match au lieu de trois, lorsque
le contrôle de la pandémie de coronavirus
permettra la reprise des compétitions, rap-
portent lundi des médias. Cette mesure à
court terme serait prise afin de limiter les
risques de blessures après une longue
interruption de tout exercice physique,
croient savoir le journal anglais the sun et
Sky sports, relayés par plusieurs médias.
Au repos forcé depuis plus de six
semaines, les joueurs risquent d'être sou-
mis à un programme chargé lors de leur
retour sur le terrain après une relative
courte période de préparation, fait observer

la même source.  La proposition de la Fifa
doit être approuvée par l'IFAB,
l'International Football Association Board,
gardien du respect les lois (règles) du foot-
ball, et ensuite par les Ligues pour qu'elles
acceptent ce changement de règlement en
cours de compétition.  Les règlements
actuels de la Fifa prévoient un maximum
de trois remplaçants dans un match de
compétition de 90 minutes.  Si la propo-
sition de la Fifa devait être adoptée, préci-
sent des médias, les équipes ne dispose-
raient toutefois que de trois moments pour
effectuer leurs remplacements (pour éviter
de rallonger les rencontres en multipliant
les arrêts pour effectuer les changements de
joueurs)

BILAN DU COVID-19 EN ALGÉRIE
7 nouveaux décès, plus

de 6.000 personnes traitées
L’Algérie a enregistré 7 nouveaux décès du Covid-19 ces dernières 24 heures, portant
à 432 le nombre de morts dans le pays depuis le début de la pandémie, a annoncé  hier
le porte-parole du comité scientifique en charge de la gestion de l’épidémie le profes-
seur Djamel Fourar. Le nombre de contaminations a augmenté de 135 cas pour attein-
dre 3.517 cas confirmés répartis sur 47 wilayas, selon la même source. 
Le nombre de guérisons a augmenté de 50 pour atteindre 1.558, selon le Pr Fourar, qui
précise que 6.147 personnes sont traitées à la chloroquine, dont 2.410 cas confirmés et
3.764 cas suspects.


